
La seconde session du Concile oxuménique « Vatican II »

Le pape Paul VI continue l'oeuvre de Jean XXIII...
Rome, le 28 septembre 1963

Paul VI aurait pu , s'il l'avait voulu
suspendre les travaux du concile ce-
cumenique « Vatican II ». Or, à peine ¦¦BBB_____HBMa____ __H_______iB
élu pape, il s'empressa d'annoncer que
le concile ne serait pas interrompu.

Il n'y aura pas, semble-t-il, de solu-
Bien mieux, il se plut à souligner que tion de continuile,
la continuation de 1'ceuvre commen-
cée serait «la partie la plus impor- Le nombre des schémas (ou projet.
tante de son pontificai ». de décrets) soumis aux pères conci-

liaires, durant la première session,
Au moment où s'ouvre la seconde

session, en cette fin de septembre,
peut-on dire que le « climat » est très
différent de ce qu 'il était il y a près
d'une année, alors que débutait la
première (11 octobre 1962) ? Il est clair
que l'événement est moins spectacu-
laire et que, extérieurement, il provo-
que moins de curiosité. Mais, en pro-
fonderne l'intérèt n'a pas faibli: il est
caractéristique que le nombre des
journalistes , photographes e+ cinéastes
est aussi élevé qu 'il y a un an. Le tra-
vail de rénovation et de mise à jour
entrepris par l'Eglise catholique a une
importance capitale, et pourra avoir
des répercussions dans le monde en-
tier. Il n'est en outre pas négligeable
que la situation internationale soit au-
jourd'hui beaucoup plus détendue.

Certes, Jean XXIII n'est plus, L'ex-
trsordinaire personnalité du pape dé-
funt , son rayonnement et sa bonhomie
avaient donne au déroulement des tra-
vaux, durant la première session, un
cachet très spécj a. - Paul VI est da-
vantage un intelleetuel -et- il degagé
moins de chaleur humaine que son
prédécesseur. Mais il serait vain d'é-
piloguer sur les différences qui peu-
vent surgir entre un pape fils de pay-
san et un pape fils de journaliste.

Ce qui compie, c'est que, quant au
fond des problèmes, Paul VI entend
poursuivre l'oeuvre commencée par
Jean XXIII.

En un peu plus de trois mois de
pontificai , il en a fourni des preuves
nombreuses. Par exemple, dans la
plupart de ses discours il a insistè
sur la nécessité, pour l'Eglise romai-
ne, de s'adapter aux temps presenta.

Le 18 aoùt , à Grottaferrata , il avait
lance un appel vibrant à l'intention
des « frères séparés ». Il a accordé
une audience au métropolite Nicodè-
me, numero deux de l'Eglise ortho-
doxe russe. Il veut réformer la Curie,
accroìtre le pouvoir des évèques et
donner la parole aux lai'cs dans cer-
tains débats théologiques. Tout cela
mentre que son objectif est de suivre
ce qu'on appelle la « ligne Roncalli ». fait qu'il avait accordé une audience

De notre correspondant de Rome
Jacques Ferrier

s'élevait à soixante-dix. C'était mani-
festement beaucoup trop : il eùt fallu
des années pour examiner tous ces
textes, dont la plupart , de surcroit,
n 'avaient qu'un intérèt secondaire.

A partir du mois de janvier, les
commissions compétentes se som mi-
ses au travail , et le résultat a été
le suivant : il n 'y a plus actuellement
que dix-sept schémas. Bien entendu ,
leur rédaction n 'est pas definitive ;
des modifications pourront ètre ap-
portées au cours des congrégations
générales. Le premier qui sera discutè
est intitulé De Ecclesia ; il est parti-
culièrement important, car il traile
des rapports entre le souverain pon-
tife et l'épiscopat , de la décentralisa-
tion de la curie et des prérogatives
des lai'cs.

On parie également beaucoup du
schèma numero 17, élaboré à la suite
d'une initiative prise par le cardinal
Suenens (Malines - Bruxelles). Il cher-
che à fixer les rapports entre l'Eglise
catholique et le monde moderne. Voici
quelques titres de chapitres : l'évan-
gélisation dans les pays sous-dévelop-
pés ; là famille et le problème dé-
mographique ; l'ordre économique et
la justice sociale ; la communauté des
peuples et la paix.

Ce schèma, s'il est approuvé, ne
manquera pas d'avoir un gros reten-
tissement dans l'opinion publique in-
ternationale. Il mettra en effet en
relief dans quelle optique Rome en-
tend résoudre les grands problèmes
qui se posent aujourd'hui à l'humanité
entière, catholique et non-catholique.

Jean XXIII était traile, dans cer-
tains milieux, de « pape rouge ». Le
pape actuel, de son coté, lorsqu 'il
était archevèque de Milan , avait été
accuse à plusieurs reprises de com-
plaisances à l'égard des forces politi-
ques de gauche. Qu'y a-t-il de vrai
dans tout cela ?

Certaines initiatives de Jean XXIII
avaient donne lieu à des interpréta-
tions erfonées. On avait vu dans le

a la fille de M. Khrouchtchev et à M.
Adjoubei une concession fai te aux
communistes. D'autre part. divers
passages de son encyclique Pacem in
terris avaien t provoqué un peu d'é-
tonnement chez les bourgeois conser-
vateurs, qui trouvaient le pape trop
progressiste.

En réalité, si Jean XXIII estimait
révolue l'ère des condamnations spec-
taculaires et si, dans ses rapports avec
les adversaires du christianisme, il
voulait user de ce qu'il appelait « le
baume de la charité », en revanche,
il n'avait jamais transigè sur le pian
de la doctrine. Il ne faut pas oublier
que, le 15 mars dernier, il rappelait
que le devoir du souverain pontife
était de dénoncer «le danger que cons-
titue, pour les àmes et pour la paix
de la famille humaine, le communis-
me athée et matérialiste ».

Ainsi donc lorsque, le ler aout ,
Radio-Vatican a diffuse une violente
diatribe contre le communisme, on a
eu tort de s'en étonner et de penser
que le Saint-Siège avait modifié son
attitude. Dans une interview, le direc-
teur de L'Osservatore Romano, M.
Raimondo Manzini , a donne à ce pro-
pos des précisions intéressantes: «Sans
aucun doute Jean XXIII a été le
pape de la bonté : mais il a aussi été

le defensor fidei, en ce sens qu'il a
appelé le monde entier à revenir à
la foi. Or y a-t-il un moyen de dé-
fense contre le communisme plus ef-
ficace que le retour au Christ ? ».

Les conceptions de Paul VI sont
identiques. Il qualifiait il y a quelques
jours le marxisme de « maladie con-
ta gieuse et mortelle » ; pour la gué-
rir , il faut avoir recours « à la charité
qui sauve ». L'Eglise, qui estime inu-
tile de prononcer de nouvelles con-
damnations, utilise en revanche de
nouvelles méthodes de cure — si l'on
peut dire. C'est sur ce pian que l'on
est en droit de parler d'un change-
ment.

Tel est le contexte dans lequel le
dialogue avec le monde de l'Est,
amorcé par Jean XXIII, sera pour-
suivi en marge des travaux du concile
cecuménique. Il est évident que « Va-
tican II » reste avant tout une affaire
intérieure de l'Eglise ; mais les con-
tacts avec les « frères séparés », en
particulier avec ceux venus de Mos-
cou, auront aussi une très grande
importance. L'établissement de rela-
tions suivies entre le Saint-Siège et
l'Union soviétique se trouve toujours
dans le domaine du possible.

Jacques Ferrier

En URSS, en Chine, comme au Brest

Des terroristes du Tyrol transportés à Milan

Des jeunes terroristes du Tyrol du Sud ont été emmenés par chemin de
ter à Milan et enfermés dans la prison de S. Vittore , sous bonne protection
policière (notre photo). Il s'agit de ressortissants de Bolzano.

Les sectes continuent à faire parler d'elles

S I O N  

P E T I T E  P L A N È T E

Farmi les plus curieuses sectes qui
existent au monde, il faut faire une
place particulière aux « vieux
croyants » russes et aux « Doukho-
bors » (culteurs de l'esprit). Sans per-
sonnalité eminente pour les grouper et
pour les diriger , ces rameaux séparés
de l'église orthodoxe russe ont con-
serve une vitalité étonnante après
trois siècles de vie errante et de dures
persécutions. Elles reflètent toutes
deux l'esprit mystique russe porte à
son paroxysme et, si elles ont été à
l'origine, un mouvement de purifi-
cation de l'église orthodoxe, elles sont
tombées dans d'étranges croyances et
des pratiques singulières qui attirent
sur ses fidèles la persécution.

Il y a quelques mois, un groupe de
Doukhobors venus de Sibèrie, de-
mandaient asile à l'Ambassade bri-
tannique à Moscou. Ils se disaient
persécutés par les autorités soviéti-
ques qui les empèchaient de pratiquer
leur religion. La Grande-Bretagne ne
put rien faire dans cette affaire pure-
ment intérieure et après quelques
apaisements donnés à ces fervents
mystiques, ils s'en retournèrent tran-
quilisés vers leur lointaine Sibèrie.

Le groupe schismatique des « vieux
croyants » (en russe « raskolniki ») na-
quit des réformes du patriarche Nicon
au XVIIe siècle. Alors que l'Europe
occidentale avait connu une foule
d'hérésies au moyen àge, l'église rus-
se constitua jusqu 'en 1655, un bloc
sans fissures. A cette epoque, le pa-
triarche Nicon , archevèque de Novgo-
rod, fut chargé par le Tzar Alexis de
réformer la liturgie. En réalité , la ré-
forme ne portait que sur des textes
que le patriarche estimait déviés de
leur sens et corrompus depuis des siè-
cles. Mais la masse russe était profon-
dément attachée à une foi routinière ,
et pour des détails qui nous paraissent
aujourd'hui d'une réelle insignifiance,
des dizaines de milliers d'hommes
moururent pour leur foi. Il ne faut
pas oublier que les Moscovites sont.
par certains còtés, les héritiers de By-
zance. La réforme des rites apparut
à la masse comme un attentai à la pu-
reté de la foi et une puissante réaction
populaire s'eleva contre les réformes
du patriarches.

On imagine mal les violences qui
secouèrent l'église russe au milieu
du XVIIe siècle. Un prètre fanatique
Avvakoum, gagna à la cause des ras-
kolniki de nombreux partisans.
Avvakoum qui avait converti à ses
idées, certaines mèmes des plus gran-
des dames de la cour fut déporté à
plusieurs reprises dans le Grand Nord
et finit en 1682 sur le bùcher. Sa mort
eut des répercussions durables : on vit

des milliers de martyrs se condamner,
comme nos bonzes d'aujourd'hui à
mourir sur le bùcher, pour la défense
de la vieille religion russe. On consi-
dero que, jusqu 'en 1960, plus de vingt
mille personnes se firent brùler vives
volontairement, estimant que cet ho-
locauste était préférable à la fiamme
éternelle de l'enfer.

Les Raskolniki continuellement per-
sécutés par les Tzars se divisèrent en
nombreuses sectes au cours des siècles.
C'est particulièrement dans la région
du nord ou de la Sibèrie que vivaient
ces sectes fanatiques : on célébrait
la messe en se passant de popes, on
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Merci, Madame, vous me donnez
une excellente legon que je n'ou-
blierai pas.

Je ne sais pas qui vous ètes mais
je  sais que vous avez une àme
d'une délicatesse exquise. Je ne
saurais assez vous dire combien
votre lettre m'a touché.

Si je  vous le dis par la voie de
cette chronique , c'est que je  n'ai
pas d' autres moyens de le faire.

Mais c'est aussi que je suis heu-
reux de réparer la fante que j' ai
commise par distraction , bien plu-
tót que par mauvaise volante.

Bon. Comme on nous écoute ,
chère Madame , permettez-moi de
dire deux mots à la cantonnade à
ceux qui ne comprennent pas en-
core.

Une première fo is , je  me suis ré-
joui , avec tous les lecteurs de ces
Petites Planètes et avec le royau-
me de Belgique , de la naissance
annoncée de l'héritier du tróne.

Et puis , et puis, les journaux
nous ont appris que la cigogne
avait fai t  naufrage. Et je m'en
suis attristé.

Seulement , je l'ai fa i t  de maniè-
re assez désinvolte et vous avez
raison . Madame , de me taper sur
les doigts.

Car , cette reine est aussi une
femm e comme les autres. Et quand
une maman perd son enfan t , il n'y
a pas à sourire.

Ce qui me paraissait dròle , à moi,
je le dis parce que c'est vra i, c'est

lllllillllHllllllllllllllllllllllllllllllM

baptisait ees enfants, et l'on se confes-
sali les uns aux autres. Quelques uns
allèrent plus loin, et dans une exigen-
ce de pureté, se chàtrèrent.

Tout au cours du XlXe et du XXe
siècles, on retrouve ces « vieux
croyants » vivant en marge de la re-
ligion officielle et souvent mème de la
société russe. Certains traits de leur
caractère préfigurent d'ailleurs la ri-
gidité de l'orthodoxie communiste.

La Russie soviétique les a pourtant
tout autant persécutés que les Tzars.

Jean Fergus.
(suite page 8)

cette habitude des cours d'annon- m
cer urbi et orbi que la reine.... =
bon, vous me comprenez. Je pense g
que le silence devrait venir d' en =
haut. 1

Aù lieu de ¦ quoi, on nòus expli- !s
que que la reine ceci, que la reine W
cela. Un pauvre petit journaliste , 1
que voulez-vous, prend son bien où m
il le trouve. S

Mais vous avez raison, chère Ma- |
dame, mille fois raison. Et je  par- jj
tage pleinement votre opinion : un =
espoir de maternité détrùit est un g
deuil. On ne plaisante pas sur un W
deuil. g

« Aussi terrible qu'un autre deuil. m
écrivez-vous , aussi doulouriux f§
Perdre un enfant , après deux ou g
trois mois d'attente , cela fait , dans Jj
certains cas, aussi mal que de le |j
perdre à un ou deux ans... » B

Et ceci qui toucherait des cceurs jj
plus durs que le mien : m

« ... ayez un peu de pitie pour jj
toutes ces mamans qui ne peuvent fj
plus passer à coté du jardin public Jsans tourner la tète pou r cacher g
leurs larmes. » S

Si j' avais pu , une seconde , pen- 1
ser que mon petit bìllet allait évo- 1
quer des souvenirs douloureux , je  W
me serais bien gard é de l'écrire. B

Moi qui songe seulement à déri- §
der, une minute, les fronts las , je  j
vous ai peut-ètre fai t  pleurer, Ma- §
dame. J' en suis navré. Je vous en 1
assure d'une voix très repentante. I

Sirtus. H
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Le calorifère à mazout avec
fr BRULEUR PIVOTANT
fr POMPE A MAIN
fr POMPE ÉLECTRIQUE
fr REGULATEUR de TIRAGE
fr SORTIE DE FUMEE DES-

SUS
(Facilités de payement)

Chez les spécialistes :
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GRAND MARCHE D'OCCASIONS ¦*""' "£'"*
VENTES, REPRISES et ECHANGES - ( Reprises de molos ) Bf^ iPl! ^_ _ __ __

du vendredi 27 septembre eu lundi 7 ottobre EJÈBÌÌ?  ̂¦"" "
^"™"

Vu l'immense succès apporté par les nouveaux modèles Opel Kadett et 
^̂ S."" _ - ÈiiRecord, nous vous offrons nos occasions à des conditions exceptionnelles j|| |̂ tea jy|  ̂¦ 101. (027) 2 22 62

GARAGE DE L'OUEST A SION 111 -̂^___' _̂_S^______ ™ __ _____^̂ 9kouvert de 8 h. à 19 h. ainsi que le dimanche âg'sJM S__J_ »M
Pendant la durée de l'exposition , chaque acheteur !B____tfS2 w ' 'r'~ P^S^y^^1̂
d'un véhicule dépassant Fr. 1.000.— RECEVRA WW> "*&'- !̂ B'W^.
GRATUITEMENT un bon pour 100 lt. d'ESSENCE ^L^  ̂ _ _^y"W?3

VW 1500, 1988, roulé 5 mois. rabais 2.000.— PEUGEOT 403, 1959, soldée 2.450.— ^B< _ftfÌN^
VW 1200. 1963, très propre , Fr. 5.150.— OPEL RECORD 4 portes , 1960, 30.000 km. k̂SjMÉJfij .* _^^^?p^*|̂
VW 1959, 30.000 km. réels OPEL RECORD 4 portes, 1961, Fr. 5.450.— ^B_l_ __ ^- - 'iÉ^M^SàÉ
VW 1961, 39.000 km. réels DKW 1958, Moteur 18.000, Fr. 2.650.—

REPRÉSENTANTS :

Valmaggia Roger Praz Amédée Valmaggfa René
Tel. (027) 2 40 30 Tel. (027) 2 14 93 Tel. (027) 2 53 86

', ; P 374 S

BPH Ŝi F* W~ W WW~— ? V .M * 'jfl_M__ *
-§rmMjm - ìM 'Af IfS, _ *' \i w '.Ji V.'g - '̂ *»B

Wmiftmtk mmmmSBmM mKSSSt/KKmwm^^ Ŝ^^ wwwMwsassas&ŵ ^ ^^^^^%^^^'^A^^V^ 1

Invitation
à visiter l'exposition des appareils
Butagaz^^^ O De fagon permanente, nous .pj^sentqns .iasra's

et démontrons- :_'_ _ s jnotre "*rti#g_fsir_i **r il
rue d'Octodure 5, les appareils Butagaz
les plus modernes, tels que cuisinières,
réchauds, chauffe-eau et radiateurs.

¦fP!V ^  ̂
STRAGIOTTI Frères S.A.

¦_.— . 7m\ _t I |TJ^^̂  ML.
WTF Ferblanterie - appareiillage

-L .n. J OU I /)l\ 1 , f \  f,  Dépòt Butagaz - Propagaz
K |̂fl MARTIGNY-VILLE Tel. 6 

10 
07
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îy V. K::::::flBa&^:<::'- '¦¦¦¦: ::::|jB _R_3S_ ___&¦

•- _— *
___--*- vE^AAAZZ-Z£^Z':ZZ:̂Z . __ « .*_____ B ~

f1yr!?l70£| _.* Un^ aide.gfficqce pourstf remettre -à flot-
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Toutes vos annonces par PUDllCIISS

BEAUX MEUBLES
DE STYLES ET ANCIENS
Mobiliers de salons divers

Belle collection
de meubles anciens

valaisans

Maison Jos. ALBINI - Sion
Somme! du Grand-Pont No 44

Tel. (027) 2 27 87

Mme R. HERITIER

P O S

ART & HABITATION
GRANDS MAGASINS DE MEUBLES • SION

au comptoir de Martigny
A l'enseigne « Du Manoir » ; belle ei ancienne demeure marfigneraine, complètement restaurée ; depuis cette année inclue
dans l'enceinte du Comptoir permet à M. Armand Groy, ensemblier décorateur, de présenter dans les salons du ler étage
une riehe collection de mobiliers de style et rustiques interprétés dans l'esprit de l'epoque.

A part les remarquables ensembles rembourrés et rideaux réalisés dans nos propres ateliers, les meubles exposés sont
l'oeuvre des meilleurs artistes européens.

Cette exposition est agrémentée de tableaux de valeur de Gobelins, bibelots et bronzes de prix, tapis précieux, lustres
et lampes ancienne*.

PRIX AGREABLEMENT AVANTAGEUX

A notre stand, participez gratuitement au
GRAND CONCOURS DE STYLE ART & HABITATION

I 5400 Fr. de prix |

RESERVOIRS
A MAZOUT

modèleg standard
depuis 1000 i à Fr. 275.-
autres grandeur a et forme*
speciale* sur demande

P. CHRISTINAT - SION
T«l. (037) 3 17 82.

Pil i

Chasseur*...
Pour conserver vos gibiers
louez 1 caie au Conjélateur
eolleetif 81 le Tunnel, i Sion.
Rens. : Gérance de La Sédu-
noise, Gd-Pont, 18. Tel. 2 18 37

P 248 S

A VENDRE une
certaine quantité
de

courges
brùleur
à mazout

ainsi qu'un

à l'état de neuf.
Fournier Damien,
Chippis.

P 14025 S

SUIS ACHETEUR
d'une jeune

tw _ ;__ ;
portante
pour octobre - no-
vembre ou échan-
gerais évent. con-
tre porc de 110
cm.

Faire offres par
tèi. (027) 4 71 58

P 14024 S



Assòciation valaisanne de Football
et d'Athlétisme

Àdreaae officiali* : Case postale 28, Sion I — Telegramma : Assòciation Valaisanne Football,
Sion — Cpte de chèque* poataux : Ile 782. Sion — Téléphone : Président : (027) 216 42. Secrétaire : (027) 218 60

Communiqué officiai
No 16

Championnat Juniors
A interrégionaux
Suisse romande

Communiqué officiel
No 7

CHAJVipipNNAT CANTONAL
Coupé valaisanne

RESULTATS DES MATCHES DU
DIMANCHE 29 SEPTEMBRE 1963:
COUPÉ SUISSE
2ème tour principal :
Versoix - Martigny 3-0
CHAMPIONNAT SUISSE
2ème Ligue :
Salgesch - Vernayaz 3-5
Muraz - Sierre 5-3
Fully - Gròne 1-2
Brig - Saillon 0-2
St. Maurice - Saxon 2-5
Juniors A. . Interrégionaux :
Servette - Martigny 3-3
Etoile Carouge - Fribourg 9-3
Cantonal - Versoix 2-1
Sion - Monthey 8-2
UGS - Stade Lausanne 6-3
tòme Ligue :
Visp II - Lalden II 1-3
St. Niklaus - Varen 1-6
Granges - Brig II 2-0
Lens II - Bramois 3-1
Gròne II - Vex 13-2
Montana - Savièse II 6-1
Savièse - ES. Nendaz 2-7
Fully II - Ayent II 9-1
Evionnaz - Martigny II 3-9
Troistorrents - US. P.-Valais II 5-1
Collombey II - Muraz II 7-2
Bagnes - St. Maurice II 4-1
Juniors B. - Interrégionaux :
Etoile Carouge - Sierre 4-1
Servette - Martigny 2-0
Stade Lausanne - Sion 2-2
Juniors B :
Brig - Sion II 3-4
Naters - Sierre II 1-0
Ayent II - Salgesch 4-2
Ayent - Raron 2-3
Grimisuat - Lens 1-4
Orsières - St. Gingolph 3-4
Chàteauneuf - Vouvry 3-1
Fully - Saillon 2-1
St. Maurice - Fully II 3-10

2ème tour principal
37 Steg - Naters 4-2
38 Visp - Lalden 5-1
39 St. Léonard - Raron II 4-1
40 Chippis - Sion II 6-1
41 Lens - Ayent (ap. prol.) 5-3
42 Chàteauneuf - Ardon 1-2
43 Conthey - Vétroz 8-1
44 Leytron - Erde 9-2
45 Collombey - Orsières 4-3
46 St. Gingolph - US. P.-Valais 2-4
47 Vouvry - Monthey II 0-1

Coupé des Juniors A de l'AVFA -
ler tour principal :
12 Lalden - Raron 0-5
13 Steg - Lens 4-2
14 Granges - Brig 6-4
15 Gròne - Visp 2-4
16 Savièse - Salgesch 2-3
17 St. Léonard - Conthey 4-1
18 Sierre - Vétroz 4-0
19 Sion II (*) - Erde 1-1

20 Chamoson - Ardon 4-1
21 Saillon - Riddes 9-2
22 Vernayaz - Fully 2-7
23 Vollèges - Saxon 1-2
24 St. Maurice - Evionnaz 6-0
25 Muraz - Leytron 0-2
26 Martigny II - Ayent 4-2
27 Monthey II - US. P.-Valais 4-0
(*) Le FC Erde est qualifié pour le

le prochain tour par le tirage
au sort.

Coupé des Juniors B et C de
l'AVFA
2ème tour principal - Serie C :
8 Sion - Savièse 8-0
9 Visp - Sierre 2-5

10 Martigny II - Sion II 2-4
11 Martigny III - Martigny 0-12
Vétérans :
Sion - Monthey 6-6
Visp - Martigny (forfait) 0-3
Chàteauneuf - Chippis 2-3
CALENDRIER :
Dimanche 6 octobre 1963
Séme ligue, match renvoyé :
Visp - Sion II

3. INSCRIPTION D'EQUIPE :
Le FC. Fully inserii une deuxième
équipe de juniors B. Elle est incor-
poree au groupe 2.

Calendrier :
6.10.63 Saillon - Fully II

13.10.63 Orsières - Fully II
20.10.63 Martigny II - Fully II
27.10.63 Chàteauneuf - Fully II
3.11.63 Coupé des Juniors B et C

de l'AVFA
10.11.63 Vouvry - Fully II
17.11.63 Coupé des Juniors B et C

de l'AVFA
24.11.63 Coupé des Juniors B et C

'• de l'AVFA
1.12.63 Leytron - Fully II
8.12.63 Fully II - St. Gingolph

4. AVERTISSEMENTS :
Perruchoud Jean-Claude, Granges
I ; Riccio Michel, Granges I ; Max
Louis, Evionnaz I ; Celaya Serge,
Martigny II ; Piccot Jean-Jacques,
Sion jun. B. II ; Torrent Jean-
Francois, Sion jun. B II ; Falbert
Hans-Rudi, Naters -jun. B I ; Grat-
ze Bernard , Vouvry jun. B ì ; Cot-
ture Amédée, Fully jun. B I ;
Coppex Lucky, Monthey II ; Mo-
re! Claude, Muraz jun. A I,

5. SUSPENSIONS :
a) championnat suisse :

1 dimanche Richard Maurice,
Evionnaz I.

b) championnat cantonal :
1 dimanche Lochmann Frantz,
Monthey II, 1 dimanche Par-
chet Julien , Monthey II, 1 di-
manche Marcel Turin , Muraz
jun . A I, 1 dimanche Gianinetti
Charles, Monthey-Vétérans.

6. JOUEURS SUSPENDUS POUR LE
DIMANCHE 6 OCTOBRE 1963 :
Jean Roland, Ayent II ; Gerard
Dussex, Ayent I ; Moren Georges,
Erde I ; Savioz Claude, Grimisuat
I ; Edouard Doli, Grimisuat II ;

Pierre Balet, Grimisuat II ; Pfam-
matter Joseph, Lalden I ; Made-
lena Bruno, Monthey II ; Claude
Borgeaud , Muraz I ; Gerard Ber-
rut , Troistorrents I ; André Bon-
vin, Vétroz I ; Herbert Tenrsch,
Visp II ; Paul Fierz, Vouvry I ;
Savioz Armand, Ayent jun. B I ;
Jean-Claude Mayoraz, Chàteauneuf
jun. A I ; Bongi René, Genolet J.
Guy et Michel Mabillard , Chippis
jun. A I ; Andreas Werlen et Al-
gons Volken, Naters jun. A I ;
Gerard Anthamatten, St. Léonard
jun. A I ; Pascal Perruchoud, Sion
jun. B I.

Le Comité centrai de l'AVFA
Le Président : René Favre
Le Secrétaire : Michel Favre

RESULTATS DES MATCHES DU
DIMANCHE 29 SEPTEMBRE 1963:
Servette - Martigny 3-3
Etoile Carouge - Fribourg 9-3
Cantonal - Versoix 2-1
Sion - Monthey 8-2
UGS - Stade Lausanne 6-3

Le Comité centrai de l'AVFA
Le Président : René Favre
Le Secrétaire : Michel Favre

Voltali : les Valaisans au tournoi d Yverdon
Dimanche dernier, s'est deroule , a

Yverdon , le traditionnel tournoi d'au-
tomne de volleyball. Remarquable-
ment organisée , la SFG locale sur
le terrain de l'hippodrom e, il réunis-
sait dans les d i f férents  catégories le
nombre considérable de 36 équipe»,
dont 23 masc-t.lines et 13 féminines.
C'est donc un véritable succès de par-
ticipation qu'a connu la compétition
yverdonnoise. Tout au long de la
journée , la lutte que se livrèrent les
meilleures équipes de licenciés et les
champions de la SFG enthousiasma
les spectateurs.

En e f f e t , la catégorie A comprenait ,
entre autres , les très for tes  forma-

CYCLISME

Une forte équipe suisse
Un groupe de cinq coureurs

amateurs suisses a été invite à
participer à la course Bologne -
San Marino (198 km. avec le pas-
sage du col de Barbotto , 608 m.)
comptant pour le trophée San Pel-
legrino 1963. Il s'agit d'Albert et
Klaus Herger, Paul et Ruedi Zol-
linger et de Willy Spuhler. Ce
quintetto rencontrera une forte ré-
sistance de la part des Italiens qui
aligneront leur élite avec Zandegu,
Maino. Motta, Gimondi , Galbo, Lo-
renzi et Passuello et des Francais
qui délégueront une équipe à la
tète de laquelle se trouvera le
vainqueur des Jeux méditerranéens
Francis Bazire.

tions de Servette, Star Genève et Uni-
versité Genève au sein desquelles
évoluent l'elite des joueurs suisses. Si
Jakob de Bàie, récent vainqueur de la
Fète federale de gymnastique de Lu-
cerne, ne parvint pas à s'ìmposer face
à ces spécialistes. •

Dans la catégorie B, la première
place revint à Lausanne Amis-Gymns,
autre finaliste de Lucerne. Notre can-
ton était représenté par deux équi-
pes de la société de gymnastique- de
Charrat et une de la société de Mar-
tigny-Bourg. Opposés à des adversai-
res sans doute mieux préparés , les
Valaisans se montrèrent modestes
dans leur ambition mais n'en laissè-
rent pas moins une bonne impression.
Ce contact leur aura été profitable
et plein de précieux enseignements.

CLASSEMENTS
CATEGORIE A : 1. Servette I ; 2.

Star I ; 3. Uni Genève ; 4. Chaux-
de-Fonds I ; 5. St-Jakob Bàie ; 6. Ber-
ne 7 ; 7. Bienne ; 8. EOS.

CATEGORIE B : 1. Servette li ; 2.
Lausanne Amis Gymns ; 3. Star II ;
4. Chaux-de-Fonds II ; 5. Charrat I ;
6. Savagnier ; 7. Yverdon ; 8. Nyon
SFG ; 9. Delémont ; 10. Sonceboz ; 11.
Fribourg ; 12. Martigny-Bourg ; 13.
Treyvaux ; 14. Charrat li ; 15. Nyon-
Hommes.

DAMES
CATEGORIE A : 1. Berne I ; 2

Servette I ; 3. Star ; 4. Berne II ; S
Chaux-de-Fonds.

CATEGORIE B : 1. Yverdon : 2

Servette II ; 3. Neuveville I ; 4. Pully
I ; 5. Nyon ; 6. Yverdon A.G. ; 7.
Neuveville II ; 8 .Pully II .

Résultats des matches disputés par
les équipes valaisannes : Lausanne
Amis Gymns - Charrat I , 15-3, 15-13 ;
Charrat I - Delémont , 15-6 , 15,9 ;
Charrat I - Nyon-Hommes, 15-0,
16-14 ; Charrat I - Nyon SFG , 15-7,
15-7 ; Star II - Martigny-Bourg,
15-1, 14-16 , 15-2 ; Savagnier - Marti-
gny-Bourg, 15-8 , 12-15, 15-10 ; Sonce-
boz - Martigny-Bourg, 15-6, 10-15,
15-10 ; Servette II - Charrat II , 15-3,
15-4 ; Yverdon - Charrat II , 15-7,
17-15 ; Fribourg - Charrat II , 15-12,
15-11. R. G.

Commission
d'arbitrage
de l'AVFA

Communiqué officiel
No 2

Nous rappelons à Messieurs les ar-
bitres que la lère causerie obliga-
toire pour tous les arbitres, saison
1963-1964, a été fixée au

SAMEDI 5 octobre 1963 à SION
HOTEL DE LA GARE

à 18 h. 30
Toute absence sera sévèrement pé-

nalisée. Seules des demandes de dis-
pense pour raison valable avec pièces
ju stificatives à l'appui seront prises
en considération.

Les arbitres voudront bien se mu-
nir des règlements en leur possession
ainsi que du matériel pour prendre
des notes.

Commission d'arbitrage de l'AVFA
Le Président : René Favre

CHAMPIONNAT DU MONDE
DE YACHTING

Un Suisse premier
Voici les résultats de la seconde

regate du championnat du monde
des flying-dutehman qui se dispute
à Tutzing, en Bavière :

1. Jean-Pierre Renevier (S) ; 2.
Joachim Kadelbach (Al) ; 3. Hans-
Joachim Cochius (Al-E) ; 4. Ma-
rio Capio (It) ; 5. Harry Melges
(EU) — Classement general (2 ré-
gates) : 1. Musto (GB) ; 2. Melges
(EU) ; 3. Renevier (S) ; 4. ex-ae-
quo : Kadelbach (Al) et Cochius
(Al-E).

Ceci vous interesse
FOOTBALL

Le FC Versoix
perd son entrafneur

Le FC Versoix, leader du groupe
romand de première ligue, vient
de perdre son entraìneur Jean
Rolla, decèdè subitement à l'àge
de 53 ans. Membre fondateur du
club, il dirigeait l'equipe lorsque
celle-ci passa en une année de la
troisième à la première ligue
(1958).

Les présélectionnés suisses
amateurs

Voici la liste des 22 joueurs ama-
teurs présélectionnés pour rencon-
trer l'Espagne, le 9 octobre pro-
chain à Lugano, dans le cadre des
matches de qualification du tour-
noi olympique :

Marco Antonietti (1944, Rapid
Lugano), Ulrich Arnold (1936, Ba-
den), Guido Beer (1941, Olten), Rolf
Blae.tler (1942, Grasshoppers), Gio-
vanni Crivelli (1940, Kuesnacht),
Werner Decker (1937, Concordia
Bàie), André Desboeufs (1939, Por-
rentruy), Eros Forni (1944, Locar-
ne), Gilbert Fuchs (1942, Lausan-
ne), Hansjoerg Hauenstein (1936,
Baden), Marcel Kunz (1943, Bàie),
Daniel Maring (1939, Lausanne),
Philippe Mercier (1942, Yverdon),
Hans Muentener (1939, Winter-
thour), Werner Portmann (1941,
Baden), Jean-Pierre Rohrer (1936,
Xamax), Peter Scheibel (1941, Ba-
den), Edouard Schindler (1943,
Young Boys), Bruno Schneider
(1939, Gerlafingen)), Thedy Tschoop
(1942, Old Boys Bàie), Gerard Voye
(1943, Le Lode), Willy Weber (1943,
La Chaux-de-Fonds).

Le comité de première ligue a
fixé comme il suit les dates des
rencontres du groupe romand et
du groupe centrai :

Assens - Martigny, 6 octobre ;
Hauterive - Xamax, 8 décembre ;
Renens - Yverdon, 15 décembre ;
Versoix - Malley, 15 décembre ;
Martigny - Rarogne, 8 décembre ;
Langenthal - Concordia, 15 dé-
cembre. - ,,. ..', .-,, r, ,„l - , ; -.

« J'estime que les compétitions
européennes auxquelles participent
maintenant nos clubs sont la meil-
leure chose qui ait pu arriver à
notre football depuis très long-
temps », a déclaré M. Joe Mears
après son élection à la présidence
de la Football Assòciation à la
suite du décès de M. Graham Dog-
gart. « Je les appuierai par tous
les moyens possibles car j'estime
que nous devrions nous rappro-
cher de l'Europe », a ajouté M.
Mears. Joe Mears est un des plus
jeunes présidents que se soit don-
née la Football Assòciation. Agé
de 58 ans, il pratiqua dans un
club amateur, fit partie d'un com-
mando pendant la guerre, devint
vice-président de la Ligue et fut
également sélectionneur en chef.

L equipe nationale anglaise a un
programme international chargé au
début de l'année 1964. Le 6 mai, elle
rencontrera l'Uruguay et, trois
jours plus tard , l'Italie à Milan.
Puis, le 24 mai , elle se mesurera
à l'Irlande , à Dublin , pour ensuite
traverser PAtlantique et jouer con-
tre les Etats-Unis, à New York ,
trois jours plus tard. Ensuite l'e-
quipe à la rose participera au
tournoi du jubilé de Ja Fédération
brésilienne du 31 mai au 7 juin.
Le team des espoirs entreprendra
égalemen t une tournée internatio-
nale, à la fin du championnat , où
elle rencontrera , entre autres, la
Hongrie , la Grece et la Turquie.

Partizan se qualifié
A Nicosie, en match retour de la

Coupé d'Europe des clubs cham-
pions, Partizan Belgrade a battu
Anorthosis (Chypre), par 3-1.

Ayant remporté le match aller
par 3-0, Partizan se qualifié pour
les 8mes de finale.

Championnat d'Angleterre

PREMIERE DIVISION
Burnley - Blackburn Rovers, 3-0;

Ipswich Town - Bolton Wanderers,
1-3.

DEUXIÈME DIVISION
Northampton Town - Leeds Uni-

ted , 0-3 ; Rotherham United - Sou-
thampton, 2-3 ; Scunthorpe Uni-
ted - Leyton Orient, 0-0 ; Swin-
don Town - Charlton Athletic 2-2.

FETJIL-LE D'ÀVIS Dt)[ VAUÀIS — 3

BASKET-BALL,

Ce soir :
Martigny - Sion

Sion devra se passer pendant le
premier tour d'Evéquoz (14) et de
Wirthner (10).

C'est ce soir, à Martigny, sur le
nouveau terrain de la maison d'école,
que se déroulera le match Martigny-
Sion. Ce derby valaìsan est aussi le
premier match du Championnat suis-
se. L'equipe sédunoise a rajeuni pen-
dant V été. De Kalbermatten, Gillioz et
Heumann feront leur rentrée et leur
possible pour remplacer Perruchoud
et Ribordy. Sion devra aussi , durant
tout le premier tour, se passer de
Wirthner et d'Evéquoz , au service mi-
litaire. Espérons que les gars de la
capitale réussiront à surmonter la lé-
gère crise que leur club traverse ac-
tuellemènt et qu'ils gagneront ce soir
face aux Rouge, Gay et autre Ber-
guerand.

PAG

Cours d'orientation
generale de l'AVCS
L'Association valaisanne des clubs

de ski organisé dimanche prochain 6
octobre un cours d'orientation et de
discussions qui aura lieu à Bluche
sur-Sierre durant toute la journée.

L'entrée du cours est fixée à 10 h.
et se fera à la salle de gymnastique
de l'institut les Roches. Les moniteurs
des clubs, entraineurs, chefs de grou-
pes OJ et juniors, tous les coureurs
des équipes valaisannes participeront
à ce premier rassemblement qui con-
sisterà tout spécialement à l'étude des
différents problèmes posés aux res-
ponsables des groupements de l'AVCS.

Ce cours sera place sous la direction
du président de T'AVCS et sera di-
vise par classes.

Différentes épreuves et disciplines
sont inscrites au programme et les
organisateurs espèrent en une forte
participation. Tous les clubs ont été
avisés et nous espérons que tous les
membres des équipes valaisannes fe-
ront un effort special pour donner à
cette première prise de contact un
éclat tout à fait particulier.

Les fondeurs suisses
se préparent

La commission technique a convo-
qué les membres de l'equipe olympique
suisse à un cours d'entrainement (mi-
se en condition), du 13 au 26 octobre
au Lode. L'equipe nationale B, qui
participera aussi à cet entrainement,
pourra ainsi profiter des judicieux
conseils des entraineurs André Met-
zener (Macolin) et Karl Hischier
(Oberwald).

Voici la liste des skieurs convoqués:
Equipe olympique, fond : Hans Am-

mann (Alt St-Johann), Alphonse Beau-
me (La Brévinc), Georges Dubois (La
Chaux-de-Fonds), Konrad Hischier
(Obergoms), Franz Kaelin (Einsiedeln),
Denis Mast (La Chaux-de-Fonds), Hans
Oberer (Coire), Michel Rey (Les Cer-
nets-Verrières). — Combine nordique:
Hanskurt Hauswirth (Gstaad), Alfred
Holzer (Kandersteg), Alois Kaelin
(Einsiedeln).

Equipe B, fon d : Gregor Furrer
(Aletsch), Joseph Haas (Marbach), J.-
Pierre Jeanneret (La Brévine), Willy
Junod (Les Cernets-Verrières), Her-
mann Kreuzer (Obereròms) , Franz Oeti-
ker (Einsiedeln), Arthur Schneider
(Kandersteg). . —
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lUlt/.Manteau de pluie, dos droit, dou-
blure fixe ou détachable à boutons.
Modèle «Matterhorn», poches en
biais.Colorisgris chiné, brun chiné.
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DÉMQLITION
A vendre : PARQUETS. POR-
TES. FENETRES, faces d'ar-
moires, barrières de balcon .
chaudières , radiateurs , brù-
leur à mazout , pompes, mo-
teurs, tuyaux , fers PN et DIN ,
charpente et poutraison . bai-
gnoire., lavabos . éviers, por-
tes et vitrines de magasin .
etc.
P. VONLANDEN - Lausanne
Tel. 24 12 88
Chantier : Saint-Martin 36-38
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TOUSvosMEUBLES
AVEC 42 MOIS DE C R L D I T

SANS . 
mmmâ ~m~

«—RESERVE de PROPRIETE

H

Sans formante ennuyeuse
Choix varie et considérable
22 vitrines d'exposition
Pas de _uccursa .es coùteuseg , mais des prix
Meubles de qualité garantis
De» milliers de clients satisfaits
Facilités spéciales en cas de maladie , accident, etc.
Remise totale de votre dette en cas de décès ou

, . . . . d'invalidité totale (disp. ad hoc) sans suppl de
E U R O P E  prj-j
M_FUBL.ES Vos meubles usagés sont pris en paiement.

CHAMBRE A COUCHER A A
&L!£ a8™'tBPHp a_-

le
i7T 42 mols Fr 999~ peur ¦¦ U ¦ ™ p MOISavec un acompte de Fr. 171.— r

SALLE A MANGER, 6 pièces 4 £
dès Fr. 658.—, payabie en 42 mois Fr. 768.— pOUf _ \_\_W ¦ MOT" ,avec un acompte de Fr. 132.— "' p. MOIS

SALON 3 pièces + 1 TABLE A
dès Fr. 254.—, payabie en 42 mois Fr. 397.— pOUf _Jr ¦ __ . <_
avec un acompte de Fr. 51.— " w ¦» p. mala.

STUDIO COMPLET, 15 pièces A +
dès Fr. 1.750.—, payabie en 42 mois Pr. 2.044.— DOUf ^T E* 

¦ ,..,.
avec un acompte de Fr. 350.— v - - - p. MQIS

SALLE A MANGER TEAK 6 pièces A*
dès Fr. 1.466.—, payabie en 42 mois Fr. 1.712.— nfMi r ^J Tf ¦ ™" „ ..-._
avec un acompte de Fr. 293.- ""̂  m w * MGIS

SALON-LIT, 3 pièces A C.? 1 *% ..dès Fr. 635.—, payabie en 42 mois Fr. 742.— nOUl" . *M> ¦ __ . ,__-avec un acompte de Fr. 127.— r m  ̂* P- MGIS

CHAMBRE A COUCHER « LUX » 
~ 

A4  
"~

dès Fr. 1.335.—, payabie en 42 mois Fr. 1.559.— nour ILf N ¦ "" »><___.»
avec un acompte de Fr. 267.— Ky  ̂ " " P- M0IS

" '¦¦— ¦¦ " i n i ¦¦¦ j i i  i i  i i  , —̂¦¦ f̂ '̂

Votre appartement meublé demain III
PAR TINGUELY AMEUBLEMENTS, BULLE I

1 PIECE ET CUISINE (23 pièces) ~ 
JPA

dès Fr. 2.246.—, payabie en 42 mais Fr. 2.623.-r- neur _J! _¦¦ ¦ »»_ T _Tavec un acompte de Fr. 449.— K  ̂̂ ^ P- MOIS

2 PIÈCES ET CUISINE (31 pièces) A A
dès Fr. 2.603.—, payabie en 42 mois Fr. 3.040.— nour UP «_9 ¦ "™ ,m,cavec un acompte de Fr. 520.— K  ̂  ̂" . MOIS

3 PIÈCES ET CUISINE (3? pièces) ^A
dès Fr. 3.011.—, payabie en 42 mois Fr. 3.517.— n OUl" ¦ %S ______ *"* .,,_..,_
avec un acompte de Fr. 602.— K "  ̂" 9- MOIS

Vous connaìtrez de plus notre grand choix européen de meubles. « Tous
genres et tous prix », en nous adressant aujourd'hui encore le bon ci-dessous

BON pour documentation gratuite e-io
Nom/prénom

Rue/No 

Localité

A adresser à :

1GUELY imODR
UHI i r

Route de Riaz , Nos 10 à 16 UUltila&i
Sortie ville, direction Fribourg ________
Tel. (029) 2 75 18 /' 2 81 29 ¦B__E__HBcanton Fribourg

MEMBRE DE L'EUROPA-MEUBLES

98

_, :¦ _ . y. :. ¦, |.:. '

POUBELLES
15 - 22 - 35 et 55 1.

DELALOYE & JOLIAT S.A.
S I O N

P 27 S

TONNEAUX
POUR FRUITS
ET VIN
180 et 250 1 . - 2
ovales 1000 et 1200
1. et quelques-uns
plus petits.

1 pressoir état de
neuf 20 brantées.
3 vases 2400 1. et
2 à 2100 1. pour
vin rouge.
Tonnellerie
ANGEHRN
PULLY - (Vaud)
Tel. (021) 28 10 05

P 43098 L

L'Accordéon Club de Montana
(Société dissoute) invite les anciens
membres à une SORTIE SURPRISE
qui aura lieu le 13 octobre 1963.

Prière de s'adresser à M. Zufferey -
garage d'Ycoor - pour renseignements.

P 14009 S



M E M E N T O
RADIO-TV

Mercredi 2 octobre

SOTTENS
7.00 Bonjour à tous ; 7.15 Informa-

tions ; 8.30 L'Université radiophoni-
que ; 9.30 A votre service ; 11.00 Émis-
sion d'ensemble ; 12.00 Au Carillon de
midi ; 12.45 Informations ; 12.55 En-
core vous, Imogène ; 13.05 Au Con-
cours international d'exécution musi-
cale de Genève ; 16.00 Le rendez-vous
des isolés ; 16.20 Musique légère ; 16.40
Symphonie en la mineur ; 17.00 Lisa
Della Casa ; 17.15 Bonjour les en-
fants ; 17.45 Donnant-donnant ; 18.15
Nouvelles du monde chrétien ; 18.30
Le micro dans la vie ; 19.00 La Suisse
au micro ; 19.15 Informations ; 19.25
Le Miroir du monde ; 19.45 Impromp-
tu musical ; 19.55 Enquètes ; 20.15 Au
Concours international d'exécution
musicale de Genève ; 22.30 Informa-
tions ; 22.35 La Tribune internationale
des journalistes ; 22.55 Actualités du
jazz.

Second programme MART1GNI
19.00 Émission d'ensemble ; 20.00

Vingt-quatre heures de la vie du mon- Pharmacie de service : Boissard
de ; 20.15 Encore vous, Imogène ; 20.25 'él (026) 6 17 96.
Serenatine ; 21.00 La terre est ronde ; „,. _ ,,
22.00 Micro-Magazine du soir. Médeclr de service - En cas d ur-

gence et en l absence de votre mede-
BEROMUNSTER cin traitant veuille? > -ous adre. ee' à

6.15 Informations ; 6.20 Les trois ''hflpital de Mn . iunv tèi 6 16 05
minutes de l'agnculture ; 6.50 Propos
du matin ; 7.00 Informations ; 7.05 Les
trois minutes de l'agriculture ; 7.15
Danses populaires suisses ; 7.30 Émis-
sion pour les automobilistes ; 11.00
Émission d'ensemble ; 12.00 L'Ensem-
ble vocal espagnol Los Montenegros ;
12.20 Nos compliments ; 12.30 Infor-
mations ; 12.40 Marches européennes ;
13.15 Les Berner Liedertafel ; 13.30
Orch. F. Pourcel ; 16.25 Nouveaux li-
Orch. Franz Pourcel ; 14.00 Émission
féminine ; 14.30 Musique du XVIIIe
siècle ; 15.20 La boìte à surprises ;
16.15 Or. Anderson ; 16.25 Nouveaux li-
vres ; 16.55 CEuvres de Haydn ; 17.30
Pour les enfants ; 18.00 Loisirs musi-
caux ; 18.15 Expo 64 ; 19.00 Actualités ;
19.20 Communiqués ; 19.30 Informa-
tions ; 20.00 Ferme le ler octobre ;
21.00 Le centenaire du Club Alpin
suisse ; 21.50 Chansons et airs de nos
Alpes ; 22.15 Informations ; 22.20 Con-
cert récréatif.

TELEVISION
17.00 Le cinq à six des jeunes ; 20.00

Téléjournal ; 20.15 Carrefour ; 20.30
Japon ; 20.45"Yan|, Kwéi Fei ,; .22.15
Chronique des Chambres fédérales ;
22.20 Dernières informations ; 22.25
Téléjournal et Carrefour.

BIERRE

Club Athlét.aue Sierre — Entraine-
ment le lundi soir è 19 h- à Sierre
terrain de football . Le feudi soir , de
part à 19 h gare de Sierre. entraine-
ment j. Viège Entragne' r Max Allmen
dinser

Pharmacie de service : de Chasto-
nay. tèi 5 14 33.

Médecln de tervlce — s'adresser à
l'hònltal tèi. 5 06 21

SION

Club de patinage artistique. — Les
membres sont convoqués à l'assemblée
generale du club le jeudi 3 octobre .
à 20 h. 30. à l'Hotel du Midi.

En dehors des membres, tous ceux
qui s'intéressent au patinage artisti-
que et à ses problèmes y sont cor-
din lement  invités

Choeur mixte du Sacre-Coeur. — Re-
pétition generale, vendredi 4 octobre
à 20 h. 30, au sous-sol de l'église du
Sacré-Coaur. Le dimanche 6 octobre ,
le Chceur chante la messe.

vers 10 h. 15, messe chantée. Le soii
à 20 h. répétition generale.

Dimanche 6 octobre, solennité ex-
térieure du Très Saint Rosaire, à 10
h., le chceur chante la grand-messe.

La Chanson valaisanne. — Vendre-
di 4 octobre à 20 h. 30, répétition ;
samedi 5, à 13 h. 30 précises, concert
à la Matze.

Chorale Sédunoise. — Mercredi 2
octobre à 20 h. 30, répétition generale.

Pharmacie de service ; Zimmer-
rnunn.  tèi 2 10 36.

Médecln de service : Dr Luyet. tèi
2 16 24.

ST-MAURICE

Pharmacie de service — Pharmaci
R e r t r .  'H "^(-Maurice

Choeur de Dames. — Ce soir , a 20
h. 30, répétition au locai habituel.

Chceur mixte de la cathcdrale. —
Jeudi 3 octobre à 10 heures, cérémo-
nie de prise d'habit des soeurs hospi-
talières à la collegiale de Valére ;

éty
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TIMBRE8 CAOUTCHO UC
Numéroteurs at accessolres
Fournltures pour marquage

JfftaJIlflQ I. I. SION
Av. du Midi 8 Tel . 0J7 / 2 50 55
Premièri libhqua vililianne

ila tlmbraa caoutchoun

GRONE CHATEAUw w DE MORESTEL
du 7 septembre au
6 octobre 1963

P R E M I E R  S A L O N  DES
artistes valaisans
avec Hans ERNI
invite d'honneur.
Ouvert de 10 à 12 h
et de 14 h à 21 h

Chronique financière
Le rapport de l'Association suisse des Banquiers

BALE (ATS) — L Assòciation suisse
des banquiers, qui englobe 1115 per-
sonnes physiques et 325 établissements,
vient de publier son 51e rapport de
l'année 1962-1963. Ce rapport tratte
de questions finanrières, économiques,
législatives, bancaires, de politique
bancaire et de défense de l'épargne
suisse. Dans son introduction, il re-
lève que le programme de lutte contre
la surexpansion a été au centre des
débats de politique économique enga-
gés pendant l'année écoulée. Le sec-
teur du crédit et de la banque sou-
tient efficacement la campagne contre
le renchérissement et dépréciation de
la monnaie. Il s'efforce aussi d'en-
rayer l'afflux de fonds étrangers et
de réduire le montant de tels avoirs,
contribuant aussi au maintien du
pouvoir d'achat de la monnaie. Le rap-
port indique d'autre part que des rai-
sons importantes s'opposent à une ma-
joration du prélèvemenft à i a  source
au-dessus du taux actuel de 30 % à
27 % d'impòt anticipé et 3 % de droit
de timbre sur les coupons. Le prélève-
ment fiscal à la source ne peut plus
ètre élevé en Suisse que dans les pays
concurrents de notre economie. Aucun
pays ne procède plus à des retenues
supérieures à 30 %, exception fatte
de la Grande-Bretagne. Les répercus-

sions facheuses d'une majoration du
taux ne pourraient guère ètre évitées
par l'établissement d'un droit au rem-
boursement en faveur des bénéficiai-
res de revenus soumis à l'impòt anti-
cipé domiciliés à l'étranger, rembour-
sement qui devrait ètre accordé indé-
pendamment des conventions de dou-
blé imposition. Une majoration de
l'impót anticipé causerai, aussi un
préjudice aux Suisses à l'étranger
dont l'état de domicile n'a pas conclu
de convention de doublé imposition
avec la Suisse. La retenue sans inté-
re! de l'impòt anticipé pour une durée
allant parfois jusqu 'à deux ans est
ressentie, non sans raison , comme une
injugtice. Une aggravation de cette
situation deviendrait choquante, sin-
gulièrement pour les petits et moyens
rentiers qui subviennent à leur exis-
tence par le revenu de la fortune et
pourrait avoir à longue échéance des
effets préjudiciables au sens de l'épar-
gne de la population . Le Conseil fede-
rai n 'a pas pu rester insensible à ces
réflexions. L'avant-prorjet d'une loi
federale sur l'impòt anticipé se borne
pour l'essentieil à une nouvelle codi-
fication du droit en vigueur et re-
nonce à des modifications matérielles
fondamentales. Le projet de loi intro-
duit comme nouveauté l'imposition

des certificats d'investissements trusts.
De mème que la suppression de l'exo-
nération des carnets d'épargne (excep-
tion faite pour les intérèts n'excédant
pas 40 francs pour une année civile).

La révision imminente de la légis-
lation sur l'impòt anticipé doit donner
l'occasion de solliciter des aiitorités
qu'elles renoncent au droit de timbre
sur les coupons en relevant simulta-
nément le taux de l'impòt anticipé de
27 % à 30 %. Un autre postulat de
l'Association suisse des banquiers tend
à la suppression du droit de timbre
sur les effets de change. Un autre
postulat a trait à une solution équi-
table de l'estimation fiscale des ac-
tions. La valeur fiscale de l'action
cotée serait le mieux déterminée par
la capitalisation du dividende brut à
un taux de 4 . , par exemple. Les
aetions sans dividende ou les actions
d'un rendement supérieur à 4 % par
rapport au cours de bourse continue-
raiertt d'ètre estimées au cours de
bourse.

Le rapport relève encore que le pro-
jet d'une loi federale sur les fonds
de placement est aetuellement exami-
né par l'administration federale. Il pa-
rali particulièrement choquant que les
porteurs de parfcs de fonds de place-
ment — il s'agit souvent de petits et
moyens épargnants — soient seuls
soumis à une surveillance de l'Etat,
alors que les acquisitions directes de
valeurs et de biens-fonds étrangers
ne peut pas ètre interdites. L'Associa-
tion des banquiers est dispo'sée à re-
chercher par la voie de conventions
librement conclues des solutions aux
problèmes se trouvant en rapport
avec la monnaie suisse ou avec la
fixation du taux de rintérèt sur le
mraché de l'argen t et des capitaux.

En ce qui concerne l'introductlon
de la propriété par étage, l'association
estime qu'elie ouvre à de plus larges

couches de la population et notam-
ment aux classes moyennes et aux
travailleurs la porte de son propre
chez sol Comme la possibilité de prèts
sur hypothèques est jugée favorable-
ment par les établissements hypothé-
caires la condition la plus importante
est remplie pour que cette institution
connaisse le succès.

Au cours de l'exercice écoulé, le ré-
seau du clearing bancaire suisse s'est
étendu par l'admission de nouveaux
établissements. H en est de mème des
virements que les sept offices cen-
traux effectuent par l'intermédiaire de
la Banque nationale suisse. Hs ont
atteint 156 milliards de francs contre
107 milliards de francs en 1961.

?XXIXe CONGRES
Jeunesses Conservatrices Chrétiennes - Sociales

SION _
w
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PLACÉS SUISSES — Marche irré-
gulier avec un volume moyen.

Les titres qui avaient particulière-
ment été touchés hier ont récupérè
une partie de leurs pertes : SBS
(+ 30) à 3020, CS (+ 50) à 3170, Nestlé
porteur (+ 50) à 3680, la nominative
(+ 20) à 2265. Par contre, les chimi-
ques continuent à ètre déprimées :
Geigy nominative (— 75) à 19825,
Sandoz (— 75) à 8825. Pour le reste
de la cote, les écarts dans un sens ou
dans l'autre sont assez modestes. Dans

BOURSES SUISSES
30.9 1.10

514 d. Bque Suine 2990 3020
Aor & Tcssin 1600 1590 D
Aluminium Chippis 6250 6240
Bally 1925 1920 D
Bquc Comm. de Baie 5Q0 D 495 D
Bque Pop Suis»e 2035 2045
Brown Boveri 2875 2860
Cableric» Co..onay 5750 5726
Ciba s.A. 8650 8650
Conti.Linoleum 1490 1470 D
Crédit Sui» Se 3120 3170
Elektro Fati 2525 2575
C. Fischer, porteur 2110 2120
Geigy. nominai. 19900 19825
H«O 7250 7300
Holderbank , porteur 1100 1100
Iudeleo 1270 1260 D
Innovation QQQ 985
Interhandel 39Q0 3920
[taio-Suisse 97Q 937
JMMOII 1860 1890
Lundi. & CJT 3340 3360
L°B" 2550 2520
Metallwerle 2060 2010 D
Motor Colomku. 1850 1835
Nesdé,' porteur 3g30 3680
do nominai. 2245 2265
Oerlifcon 1Q3Q 1020
Réassurance» 4Q20 4020
Rodando Eleclr. 720 720 D
Sa=°°« 8900 8825
5""-" 2170 2170 D
Suchard 11100 11100
Sul"r 4300 4300
Union Bques Suisses 390O 3900
WinterlhurAssur. 1Q00 1000 D
Zurich Assur. 5950 59OO
A.T.T. 552 554

Dupont de Nemonra 1070 1057
Internikel 271 270
Philips 181 182
Royal Dutch 200 199us. steeel 232 1/2 232 1/2

le compartiment étranger : les hollan-
daises sont ìrrégulières, Philips (+ 1),
Royal Dutch (— 1), les Allemandes
assez quelconques de mème que les
argentines. Quant aux américaines ,
elles ratif ient sans peine la pa rile de
New York.

Notons encore hors bourse le f l é -
chissement de Raf f iner ies  du Rhòne
à 500 (— 7).

PLACÉS ETRANGERES — PARIS :
à peine soutenue, le manque d 'intérèt
acheteur provoque dans plusieurs
compartiments une régression des
cours. MILAN : irrégulière , les cours

BOURSE DE NEW YORK
30.9 1.10

American Cynaramid 57 5/8 58 1/8
American Tel & Te] 127 7/8 129 5/8
American Tobacco 27 3/8 27 3/8
Anaconda 48 3/8 49 1/8
Baltimore & Ohio 36 3/8 36 1/2
Bethlehem Steed 31 5/8 31 3/4
Canadian Pacific 31 1/2 31 3/4
Chrysler Corp 83 1 li 84 3/8
Croio Petroleum 41 l/4 40 l/4
Du Pont de Nemours 244 245
Eastman Kodak H2 1/4 112
General Dynamics 24 1/8 24 1/8
General Electric 79 3/8 80
General Motors 75 5/8 77
Gulf Oil Corp 47 5/8 48 3/4
I.B.M. 452 449 3/4
International Nickel 63 1/4 62 5/8
Inli Tel & Tel 49 7/8 51
Kcnnccott Copper 77 77 5/8
Lehmann Corp 30 5/8 30 5/8
Lockeed Aircraft 34 3/4 35 1/8
Montgomery Word 36 l /2  36 5/8
Nalioniil Dairy Prod. 64 l/4 63 7/8
National Distillcrs 26 25 7/8
New York Central 23 1/2 24
Owens-Illinois 85 1. 4 85 l/8
Radio Corp of Am. 70 1/4 71 1/4
Republic Steel 40 3/8 40 7/8
Royal Dutch 46 7/8 46 7/8
Standard Oil 68 1/2 70 1/2
Tri-Continental Corp. 46 1/8 46 1/4
Union Carbide 106 5/8 107
U.S. Rubber 47 1/2 47 5/8
0* Sl"' 53 3/8 54 1/8
Westinghousse Elect. 37 3/8 38
Ford Motor =3 3/4 54 3/4

Volume :
Dow JonM ' 3 730 000 4 420 000
Industrielles 732.79 738,33
Ch- °« 'or 170.53 170,93
Services publics 139.95 139.87

Biche New York

uarièrent dans les deux sens. FRANC-
FORT : plus ferme, les automobiles
gagnèrent des points : Da imler-Benz
(+ 15), VW (+ 5). Les chimiques se
mirent également en évidence par
leur bonne tenue. BRUXELLES :
plus fa ib le , les cours évoluèrent dans
le sens de la baisse. AMSTERDAM :
irrégulière , marche peu ac t if ,  seule
Philips suscite de l'intérèt et f u t  l' ob-
jet de demandes de la part de milieux
indigènes et suisses. Les autres inter-
nationales furent à peine soutenues.

NEW YORK : meilleure.
M. Rx.

BOURSES EUROPÉENNES
309 1.10

Air liquide 891 887
Eie Gén. Electr. 646 641
Au Printemps 417 414
Rhóne-Poulenc 397 395.1
Saint-Gobin 272 273 .8
Ugine 309 306.1
Einsidcr 958 966
Montecatini 1886 1872
Olivetti priv. 2913 2940
Pirelli s. p. A. 4940 4930
Doimler-Benz 915 930
Forben Bayer 533 537
Hoechster Farhen 448 D 491 1/2
Karstadt 818 818
'NSU 745 743
Siemens & Halske 562 570
Deutsche Bank 538 540
Gevaert 2210 2148
Un Min Tt-Katanga 1Q68 1070
A K U  520 516 3/4
Hoogovens 595 590
Organon 95Q 955
Philipps Gloeil 151,8 152 .5
Royal Dutch 165.9
Unilever ' 142.8

CHANGES
BILLETS

Achat Venie
Francs frantali 86.50 89.50
Livres sterlings 12.— 12.20
Dollars USA 4.29 4.33
Francs Belges 8.45 8.70
Florins bollandait 118.50 120.50
Lirei ilaliennes —.68 —.70 1/2
Mark» lllemands 107.— 109.50
Schillings .Ulrich. 16.55 16.85
Pesetas espagnoles 7.— 7.30

COURS DE L 'OR EN SUISSE
Achat Vente

Lingoi 4865.— 4905.—
Plaquetle 100 gr. 485.— 505.—
Vreneli 20 fr. or 39.— 41.—
Napol .on 36.50 38.50
Souverain 41.50 43.50
20 dollars or 182. 187. 

INDICE BOURSIER DE LA S.B.S
30.9 1.10

Industrie : 263,1 263.2
Einanceael i_»m_n_ea ,¦¦'. 216.7 217,1
Indico G-n-tà r " 245,6 245.1

Les cours de. bourses suisses ex
étrangères des changes et des bil-
lets nous sont obligeammenl com-
muniqués par la Sodété de Ban-
que Suisse. d Sion.

Une école de danse
à St-Maurice

Les enfants des villes, de plus en
plus ont , à portée de main toutes sor-
tes de possibilités destinées à avanta-
ger leur développement et leur for-
mation.

St-Maurice, particulièrement bien
do tee en fait d'instruction et d'études,
vient de s'adjoindre une classe de danse
c.assique et moderne, tenue par M'me
de Stockalper de Sion.

C'est avec un plaisir évident qu'elie
a été accueillie à St-Maurice où se
sont forméas 3 classes, suivant l'àge des
élèves.

Plusieurs enfants se rendaient jus.
qu 'ici à Bex ou à Martigny ce qui
ne facilitai! pas la tàche des parents,
heureux aujourd'hui de l'effort qui a
été fait dans ce sens à St-Maurice.
Déjà à la première legon, une jolie fa-
mille dansante s'était groupée autour
de Mme de Stockalper qui , à ses qua-
lités professionnelles, joint une gen-
tiìles'se qui semble avoir subjugué
ses jeunes élèves.

Le coté « snob _ de la chose, qui
pourrait ètre relevé par quelques es-
prits chagrins n'aura guère de prise
si l'on songe que cet art est reconnu
par le corps medicai lui-mème, comme
étant un des meilleurs fortifiants du
corps, rectifiant aussi les faiblesses
des membres, touit en développant le
goùt musical et le sens de la beauté.
Le Ballet est la musique Ulustrée, tra-
duite en mouvements.

Autant de bonnes raisons qui se doi-
vent de rencontrer à St-Maurice un
succès grandissant



Madame Roger Richoz informe la clientèle du

Garage
du Bois Noir

à St-Maurice

qu 'elie a repris l'exploitation du garage à son nom.

Elle remercie les fidèles clients de feu son mari
de la confiance témoignée en les assurant qu 'ils
seront servis à l'avenir comme par le passe.

P 14027 S

PROCHAINEMENT OUVERTURE...

du nouveau Magasin de Musique

G. BALET
au Bàtiment de la Croisée

Rue de la Dent-BIanche - SION

P 544 S

,__. - W  _*- »:tf* & I ¦_- '_ '

petite¦

maison

A LOUER à Sion
Quartier de Piatta

A VENDRE de suite f ai-liliale, s a n s
confort , avec cinq

i • \ r A A» chambres, cuisine,
TfirrSiUI 8 D9fir chambre de bai n,I^I I Ull-  U U U I I I  au prix de Fr. 300

INCAROM , c'est fameux... "" ^^^LcScité
" *" ""**'

c'est du Thomi _ Franck! ^hon" sur^ac '̂ x 1 *«?„££? **
_̂___

m
_____________________________________________m_______ discuter.

S'adresser à l'Agence Immobi- Ecrire sous chif-
lière Schmidt , Sierre. fre P 13717 S à
Tel. (027) 5 12 92 P 867 S Publicitas Sion.

Sierre Sierre Sion
S I Botvre 1 appartement 1 pièce £ | Rojjers IV-UquetS 1 apparte ment 3 pièces

1 appartement 2 pie ces " "'" 1 appartement 4% pièces Avenue de la Gare 2 appartements 4 pièces
Rte de Montana 1 appartement 3 pièces En face des Acacias 1 appartement 5 piècesprets pour le 1-10-63 1 appartement 4 pièces ! appartement 3% pièces prèts pour le 31-12-64

préts pour le 31-10-64

S.l. Loquette
Entrée Ouest 4 appartements 4 pièces
prèts pour le 1-4-64

Vercorin
i

S.l. Coquelicots , Sl - Residence
C I  Ine A noe _, _ _ . _ _  1 appartement 3 pièces 2 appartement.!: 3 nières
Ì, \  „ Si appartements de 4 et 5 pièces Nortì de Gonset S.A. Centre de la stationCentre de isierre bureaux 3 appartements 4 pièces 1 appartement 4 pièces
préts pour le 1-10-63 préts pour le 1-4-64 préts pour le 31-10-64

Agence Immobiliere Charles Bonvin Sierre Rue centrale e Tei. 027 50242
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% _B _̂T'y * - ¦*.iisl»» 'j- '-i^ Ĥ *&$»_ _ _  _)_______- fc-_t^̂ : a:. .* fy. -dSÉifi ¦ ¦¦ __ ¦_
B ___ "**,? . y a , .___ !__ *S_ H
x̂iiT^HBs-to. IBteftra ,, *v ^ *y_rf_wS_____ __ ' : m4___i

%l AV8 rfĵ V V

V'W \% . 1/x -̂

Duual
épargne temps et travail.

excellent
toujours bien en grains — cuit al dente.

typiquement
Knorr !

En vue de l'ouverture (début
décembre) du
Parking-Hotel à Martigny
(60 lits), nous cherchons :

sommelières
gargons de salle
filles d'office
fille ou
gargon de cuisine
S'adr. à G. Vallotton, Vernayaz
Tel. (026) 6 58 03 (le matin).

P 13971 S

NOUS CHERCHONS

emplcyé (e) de bureau
et

secrétaire de direction
Tous les avantages sociaux des Grands Maga-
sins. Semaine de 5 jours.

Offres manuscrites avec copies de certificats,
photo, références et curriculum vitae au Chef
du Personnel des Grands Magasins

S I O N

: ' P 5 S

Pour travaux en plaine de
longue durée on engagé

mineurs
TO^uvres
diar̂ sntiers
snar̂ ns

S a 1 a i r e s au-dessus de la
moyenne.
S'adr. à Entreprise Evéquoz &
Cie, Pont-de-la-Morge.
Tel (027) 4 16 77 P 659 S

JEUNE UNIVERSITAIRE
cherche place comme

empfoyé de bureau
avec occupation partielle.

Ecrire sous chiffre P 14021 S
à Publicitas. Sion.

Oame
distinguée. social
ble, trois langueì
nationales sans ac-
cent , cherche em-
ploi à la demi-
journée c o m m e
TELEPHONISTE
ou reception.
Faire offres dé-
taillées à Publi-
citas, Sion sous
chiffre P 25250 S.

UNE
REW1PLACANTE
ainsi qu 'une
FILLE D'OFFICE
Bar « Au Bresi-
lien » - Sion.
Tel. (027) 2 13 15

P 13983 S

travail
de bureau a l'heu-
re ou à mi-temps.
Ecrire sous chif-
fre P 25252 S à
Publicitas Sion.

REPRÉSENTANT
visitant tous les
commerces du Va-
lais Romand s'ad-
joindrai t vente à
la commission.
Ecrire sous chif-
fre P 14028 S à
Publicitas Sion.

apnrentie
coiffeuse
Ecrire sous chif-
fre P 14022 S à
Publicitas Sion.

MiUBLES
neufs, ayant légè-
res retouches, à
vendre avec fort
rabais, soit : 1 ar-
ra o i r e 2 portes,
rayon et penderle,
Fr. 155.— ; 1 di-
van 1 place avec
protège-matelas et
matelas à ressorts
Fr. 145.— ; 1 ta-
ble salle à man-
ger, dessus noyer,
2 rallonges, Fr.
170.— ; 1 entoura-
ge de divan avec
coffre à literie Fr.
185.— ; 1 commo-
de, 3 tiroirs, Fr.
135.— ; 1 salon
compose d'un ca-
napé còtés pleins
et 2 fauteuils tis-
su rouge et gris,
Fr. 350.— ; 1
chambre à cou-
cher : 1 armoire 3
portes, coiffeuse
avec giace, 2 ta-
bles de chevet, 2
l i t s  jumeaux, 2
sommiers, 2 pro-
tèges - matelas, 2
matelas à ressorts,
Fr. 1.500.— ; 1
table de cuisine
Formica, 2 rallon-
ges Fr. 145.—, 1
t a p i s  d e s s i n s
Orient, fond beige
190 x 290 cm., Fr.
90.— (Port com-
pris). - ¦

chauffeur
de taxi
Entree de suite
ou à convenir.
Charles Loye
Taxis - Sion.
Tel. (027) 2 26 71

P 14029 S

1 sommelière
1 femme de chambre
1 fille de cuisine
1 fille d'office

Place à l'année.
Tel. (027) 2 20 36 P 14004 S

femme de
ménage
2 h. par matinée.

S'adresser à Mme
André Andenmat-
ten, Rue du Scex
14 - Sion.

P 14030 S

jeune fille
pour faire la cuisine et remplacer
pour le service du Tea-room. Nourrie,
logée. Gain Fr. 450.—. Tea-Room du
Casino, Sion. Tel. 2 15 69 P 13895 S

SOMMELIÈRE
Debutante accep-
tée ou étrangère.
Horaire agréable.
S'adr. au Café du
Soleil - Sierre.
Tel. (027) 5 14 45

P 14000 S

JEUNE FILLE
trouverait emploi
comme aide ma-
gasin et ménage,
nourrie, logée.
Fermeture le di-
manche.
Boulangerie - Pà-
tisserie Hurlimann
Pàquis 3, Genève
Tel. (022) 32 37 91

P 148.147 X

domestique
de campagne

pour petite exploitation (6 va-
ches). Salaire Fr. 400.— par
mois.

Tel. (027) 5 11 57 ou ecrire
sous chiffre P 14031 S à Pu-
blicitas Sion.

mecamciens
automobiies

ON CHERCHE

Fonds de prevoyance.
Semaine de 5 jours.
S'adresser au Garage Coutu-
rier - Sion - Tel. (027) 2 20 77

. P 375 S

vendeuse
Ecrire sous chif-
fre P 25253 S à
Publicitas Sion.

K U R T H
Rives de la Mor-
ges 6 - MORGES
Tel. (021) 71 39 49

ON CHERCHE pour hotel à
Sion

ON CHERCHE
une première

fille de salle
connaissant par-
faitement le ser-
vice,

1 casserolier

V f ille d'office
Café des Chemins
de Fer - Sion.
Tel. (027) 2 16 17
_»&__- , P 14005 S

ON CHERCHE

^<DN CHERCHE pour entrée immediate
i&u date à convenir ._«_ .,. ,¦î -'aiasiìjSS*- y__ --a-OTtó&_=- .v_^

JEUNE FILLE
cherche place
Sion comme

au cramoisi ; avec le temps, il alla sur
un rouge qui commengait alors à se
tacher de blanc ; lorsqu 'il se mettait à
marcher, sa respiration ressemblait à
un sifflement et à un cri, et sa voix ,
lorsqu'il me faisait part de ses obser-
vationB durant nos haltes n'avait rien
d'humain. En outre, il ne semblait à
aucun moment arrété dans son ardeur ,
ni abattu dans son activité ; j 'étais
émerveillé par l'endurance de cet hom-
me.

Enfin , aux premières approches de
la nuit , nous entendimes un son de
trompette et, regardant derrière nous
à travers les bruyères , nous vimes les
soldats qui commencaient à se rassem-
bler. Un peu après, ils avaient allume
un feu et campaient au milieu du dé-
sert.

Voyant cela , je suppliai Alain de
s'arrèter afin que nous puissions nous
coucher et dormir.

— Ce n 'est pas encore cette nuit
que nous dormirons répondit-il . Sais-
tu ce qu 'ils vont faire, ces dragons que
tu orois fatigués ? Ils vont occuper
la créte de la lande et personne ne
pourra plus sortir d'Appin si ce n'est
sur les ailes des oiseaux. Il faut que
nous arrivions à passer dans un laps de
temps très cour t , sinon nous risquerons
ce que nous avons eu tant de mal à
sauver. Non , non , quand le jour vien-
dra , il nous trouvera , toi et moi , dans
un lieu sur... quelque part sur le Ben
Adler.

— Alain , suppliai-je , ce n'est pas

Je le regardai , me demandant s'il
plaisantait ; mais non , il était on ne
peut plus sérieux. Tant de résolution
me fit honte.

— Allez-y, dis-je , je vous suivrai.
Il eut pour moi un regard qui si-

gnifiait : « C'est bien, David », et il
prit le départ avec son habituelle ra-
piti .té.

Autour de nous, le chemin s'assom-
brissait progreSsivement à mesure que
la nuit tombait. Le ciel était sans nu-
àges ; on était au début de juin et
nous étions assez éloignés du Nord.
Dans les heures les plus obscures de
la nuit , nous aurions pu lire une Bible
à gros caractères, et j 'ai souvent vu
des jours d'hiver plus sombres à midi .
Une épaisse rosee tombait sur la lande
et l'arrosaiit comme la pluie, qui tout
d'abord me soulagea fort. Quand nous
nous arrètàmes pour souffler , je pris
conscience de 'a clar té et de la douceur
de la nuit ; les collines ressemblaient
a des choses assoupies, et le feu de
camp des soldats à notre poursuite
était une tache monacante d'où pouvait
encore , à tout instant , s'élever un coup
de feu..., mais bientót il se réduirait
jusqu 'à n'étre plus comparable qu 'à
l'éclat d'un ver luisant.

D'après ce que j'ai Iu dans les
livres . je ne pense pas que la plupart
de ceux qui ont tenu une piume aient
jamai s su réellement ce que c'est que
la fatigue, sinon ils en auraient parie
d'une facon plus vigoureuse. Je n'a-
vais plus conscience de ma vie, ni
passée ni future, et je ne me disais
que rarement que le garcon qui était
là , éta it bien David Balfour. Je ne pen-
sais pas à moi-mème, mais seulement
au prochain pas qu'il fallait faire, et
qui serait le dernier, j'en étais sur. Je

ne pensais pas non plus à Alain qui
était cause de ce supplice. Alain, com-
me soldat, était daris son élément; c'est
le travail d'un officier de fabriquer dei
hommes comme on fabrique des ob-
jets ; les soldats n'ont pas besoin de
savoir choisir, ni de savoir où ni quand
ils coucheromt, ni où et quand ils pour-
ront ètre tués. Et j 'ose dire que j'au-
rais fait un bon soldat, car en ces
dernières heures j e ne savais plus fai-
re qu 'une seule chose : obéir aussi
longtemps que j 'en serais eapable, ou
mourir en obéissant.

Le jour commeneait à poindre. A
ce moment, nous avions échappé au
plus grand danger et nous pouvions
marcher sur nos pieds comme des hom-
mes \u lieu de ramper comme des
brutes. Mais quel couple nous faisions,
courbés en deux cornine de vieux
grands-pères , trébuchant comme deS
bébés, et aussi blancs que des morts !
Jamais un mot ne fut prononcé en-
tre nous. Chacun fermaiit la bouche,
fixait les yeux droit devant soi , levai .
son pied et le laissait retomber lour-
dement , comme ces gens qui soulèvent
des poids dans les fètes foraines. Et,
sans arrèt , les oiseaux pépiant dans les
bru yères... Et une lueur s'élargissant
ientement du coté du soleil levant.

Voilà à quoi me faisait penser Alain.
Non que jamais je prisse la peine
de l'observer, j 'avais suffisa>mment de
peine à faire att ention à mes propres
pieds » mais il était clair qu'il était
aussi écrasé de fatigue que moi ; il ne
voyait rien devant lui , et nous trébu-
chions contre les obstacles comme des
aveugles.

(à suivreì

36
— Mais, Alain , les soldats sont tout

près. Aurons-nous le temps de traver-
ser avant qu 'ils soient sur nous ?

- C est une parile à jouer. Mai .- si
nous revenons sur Appin, nous som-
ìr.'ta; deux hommes morts. E- mainte-
nant , David , mon ami en avant !

En mème temps, il commenca a cou-
rir sur ses mains et ses genoux avec
une rapidité incroyable, comme si c'é-
tait sa manière naturelle de se dòpla-
cer. De plus, sans cesse, en faisant
mille détours , il tendait à s'insinuer
vers les parties basses de la lande, où
il était plus facile de se cacher. Quel-
ques unes avaient été ravagées par des
incendies ; et, de là , mont _,ìt vers ros
vtsuges. qui rasaient le sol, une pous-
sière aveuglante, étouffa nte, aussi fi-
ne que la fumèe. Notre provision d'eau
é'nit bue depuis longtemps et cette
facon de courir sur les mains et les
genoux nous amenait à la longue
une faiblesse, une fatigue sans nom.
tant les jointures nous Ia ;saient mal ;
et nos poignets ne pouvaient plus por-
ter notre poids.

IV temps en temps. cartes, là où il
y avait une grosse lo. 'le de bruy òre .
nous nous nnMriyl^na vo moment, tout

haletants , et, nous enfouissant au mi-
lieu des feuilles. nous jetions un re-
gard du coté des dragons. Ils ne nous
avaient pas dépisté , mais ils s' ivan-
gaient droit sur nous ; une demi-com-
pagnie , je pense, couvrant environ deux
milles de superficie, battali de son
mieux les buissons au fur et à mesure
de son avance. Je m'étais éveillé juste
à temps ; encore un peu , et nous au-
rions dù fuir devant eux au lieu de
nous échapper en biais. Maintenant en-
core, une suprème malchance pouvait
révéler notre présence; aussi , lorsqu 'un
coq de bruyère sortait des buissons en
battant des ailes, nous continuions de
nous aplatir aussi iommobiles que des
morts, craignant de respirer.

La souffrance et l'épuisement de mon
corps, les battements de mon cceur, le
mal que me faisaien t mes mains, la
douleur cuisante de ma gorge et de
mes yeux dans cette fumèe de pous-
sière et de cendres, tout cela me fut
bientót si insupportable que je me
serais volontiers livré. La crainte des
railleries d'Alain me donnait seule le
courage de poursuivre.

Quant a mon compagnon — n oubliez
pas qu 'il portait toujour s sur lui sa
acaodfi -Meste — il avait d'abord touxné

la volonté qui me manque ; c'est la
force. Si je pouvais , je vous sui-
vrais. Mais aussi sur que je suis en vie ,
j e ne peux pas.

— Très bien , dit Alain. Dans ces con-
ditions, je te porterai.

Offres et demandes d emp loi



Monthey applaudii le TPR et fait un succès
à « L'ombre d'un Franc-Tireur » de Sean O'Casey

Il semblerait vain de vouloir igno-
rer qu'il est de plus en plus difficile
d'attirer les foules au théàtre. La téle-
vision en pantoufles, le bowling et les
« contemporains », autant de prétex-
tes à l'indifférence ! Pourtant, est-ce
cette Semaine Irlandaise dont les ma-
nifestations ont précède la « Premiè-
re », est-ce la présence de monsieur
l'attaché culturel d'Irlande qui don-
nait un panache supplémentaire à la
soirée, ou encore le souvenir d'excel-
lents spectaeles que nous a donnés
la vaillante équipe, toujours est-il
que samedi soir à Monthey, un très
beau parterre faisait fète àux comé-
diens du TPR.

Réjouissons-nous en, et passone à la
pièce. L'auteur, Sean O'Casey, recon-
nu pour l'un des plus puissants dra-
maturges contemporains nous projette
d'un coup au cceur de la tragèdie.
Tragèdie d'un pays déchiré par les
luttes intestines et la répression an-
glaise, pays dont lui-mème est exilé.

Tragedie toutefois tempérée de co-
mique, où le rire et les larmes voisi-
nènt, où l'héroisme cède le pas à la
poltronnerie, où la làcheté l'emporte
sur l'amour. Dans cette peinture de
la vie et des mceurs de son pays, l'au-
teur a la dent plutót dure. Pourtant
sa férocité qui se déchaìne en satire
du personnage n'exclut pas une pro-
fonde humanlté, et en fait un ètre que
nous pourrions rencontrer tous les
jour s.

Après une lecture retracant l'his-
toire de l'Irlande, ses luttes pour la
liberté, ses persécutions, lecture dont
reffet de longueur était habilement
coupé par une projecticm de très bel-
le « encre de chine » de Claude Evart,
nous nous retrouvons dans Dublin dé-
chiré par la guérilla , aux environs de
mil neuf cent vingt.

Dans un taudis qu'il partage avec
un colporteur, Davoren tente de trou-
ver dans la poesie le moyen de fuir
ses responsabilités. Il rimaille alors
que ses frères tombent dans les em-
buscades, et piane sur des sommets

alors que ses concitoyens se débattent
aux prises avec une réalité de malheur
et d'angoisse.

Un concours de circonstances fera
de lui un combattant traqué, un héros
nationaliste, et le pleutre qui n'oserà
avouer la vérité, se parerà d'une gioi-
re uSurpée qui susciterà l'admiration

Une scene de la pièce de Sean O'Casey.

de la maisonnée, et l'amour d'une jeu-
ne ouvrière.

Sa veulerie atteindra son point cul-
minant quand il aura la suprème là-
cheté de laisser partir l'héroique pe-
tite Minnie vers la souffrance et la
mort. Et c'est seulement à ce moment
tragique que la conscience lui revient,
et que la honte monte en lui, irré-
pressible, salutaire.

Autour de ce personnage centrai
et de son doublé comique, le colpor-
teur Seumas Shields, gravitent des
comparses haut eh couleur, hàbleurs,
ivrognes, hystériques ou bigots.

Et maintenant , l'interprétation. Une
fois de plus nous avons pu constater
Thohnèteté proiessionnelle du jeune
TPR , son dédain de l'effet facile, son
evidente sincérité doublée d'un réel
talent. Il n'est pas dans la tradition
du TPR de faire l'éloge de tei ou tei
comédien. Nous respecterons ce désir
et nous soulignerons le merveilleux
travail d'equipe. La distribution est
excellente, et là présence d'apprentis-
comédiens ne nuit pas à l'homogénéité
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de la pièce, et cela n'est pas la moin-
dre des performances de cette belle
troupe dont les premiers róles sont
déjà de fort bons acteurs dont on sent
le métier.

La mise en scène et le décor cernent
l'action sans sacrifier à la convention ,
à l'artifice. A noter aussi le bruitage
parfait.

Il ne nous reste plus qu 'à remarquer
la constante progression du TPR qui
n 'épargne ni ses peines, ni ses soucis
pour apporter jusque dans nos vll-
lages la joie du vrai théàtre populaire.

Qu'ils continuent donc la belle lut-
te, ces troubadours de l'ère atomique ;
et toi, public ami, ne boude pas ton
plaisir, encourage leurs efforts. . -Ces
joyeux compagnons t'apportent quel-
que chose de neuf , de vivant , de sin-
cère, profite de l'aubaine.... et tant
pis pour le quidam récalcitrant , réso-
lument sourd à l'appel , qui continue-
rà à enfiler sa chemise du dimanche,
pour s'en aller au cinema du coin....
se régaler du dernier navet.

S. Bréganti

Aff aires immobilières

Mhz : J - ON CHERCHE.. , à
toUèr à"'Sioi_J 'év.
Sierre
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Nous infonttóiis notre hftnora-
ble clientèle que notre MA-
GASlN DE FLEUftà à Coté
du Cinema Lux

est ferme dès le Ir octobre

póur cause de transfert

•_

Prochainement Ré - Ouverture
aux « Galeries du Midi »

H. Schumacher
Fleurlste - Sion

Pendant la fermeture, prière
de s'adresser à l'Etablissement.
Tel. 2 22 28 P 14035 S

ĵìt
ON CHERCHE A SION

terrain à bàtir
800 à 1.000 r__ .
ON CHERCHE A SION ou
environs

villa
tout confòrt, 4-5 pièces.

Agence Immobilière Schmidt,
Sierre. P 867 S

ON CHERCHE

appartement
à Sion ou environs.
Condition essentielle : tran-
quillità. Récompense.
Pour tout de suite ou date à
convenir.
Ecrire sous chiffre P 13758 S
à Publicitas Sion.

restaurant
de moyenne im-
portance à remet-
tre de suite ou à
convenir. Région
Yverdon.

Ecrire sous chif-
fre P 2332 E à
Publicitas, Yver-
don.

P 26 E

Morgins
A vendre d e u x
belles parcelles de
terrain à bàtir. -
E a u , électricité,
route d'accès. Prix
intéressant.
A la mème adres-
se C H A L E T  à
louer pour hiver
63-64, tout con-
fort.
Ecrire sous chif-
fre PH 43527 L à
Publicitas Lausan-
ne.

A VENDRE à Sion
5.000 m2.

terrain
industriel
Offres sous chif
Ere P 856 S à Pu
blicitas, Sion.

salle
à manger
hollandaise
(rustique).
Conviendrait pour
chalet.
Tel. (027) 2 17 73

P 25255 S

Pour deprimici le ménage, pai
suite de maladie , fatigue . nais-
sance. adressez-vous à l'Aide

famil ia le  de Sion.

Mme Karl Schmid. Tel. 2 29 40.
de 9 _ à 12 h. et dès 18 heures

APPARTEMENT
5 pièces confort.
Si possible avec
jardin ou place de
jeu pour enfants.
Ou à acheter villa
de 5 pièces.

Tel. (021) 32 24 82

P 25256 S

A VENDRE

pour

remorque
de 3 tonnes pont
arrière av. pneus
à l'état de neuf
900 x 24 pour frs
150.—.

Tel. (021) 60 61 39
P 13962 S

A vendre
chariot agricole
Basco, 1 t r e u i l
Ruedin , 1 charrue
Plumett avec but-
teuse, débutteuse,
houe et rasette,
dernier modèle. -
Machines prètes à
l'emploi. Le tout
pour le prix de fr.
1.900.—.

Ecrire sous chif-
fre P 13974 S à
Publicitas Sion.

VELOMOTEUR
Gritzence, plaque
jaune. Parfait état
de marche. - Fr.
250.—.

S'adr. chez Noè
Cappelin Riddes.

P 13966 S
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Accroissement dramatique
des délits de mceurs

BALE (Ats). — L'association pour
l'assistance aux enfants — organisa-
tion qui se consacre à la protection
morale de l'enfa nt — vient de se réu-
nir à Bàie. Elle a notamment entendu
un exposé de M. Ruediger-Herren,
criminologiste et conseiller scientifi-
que du Département de police de Bà-
ie, sur le thème «Ton enfant doit-il
étre la prochaine viotime ? » L'expert
a fourni à cette - occasoin certains
chiffres qui révèlent une situation dra<
matique dans notre pays. Les délits
contre les mceurs viennent par ordre
de fréquence en troisième position a-
près les délits contre le patrimoine et

Ils avaientTceil ouvert...
A force de les répéter, on croit que

les dictons populaires sont l'expres-
sion de la vérité, alors que si on les
retournait , ils ne seraient pas moins
frappants :

« La Fortune, dit-on , vient en dor-
mant ».

Or, pour choisir un billet de la « Lo-
terie Romande », il faut s'y prendre
à temps et c'est ainsi qu'au lende-
main du prochain tirage — celui du
5 octobre — on dira des gagnants :
« Ils avaient l'oeil ouvert ! ».

Ceux qui se partageront le gros
lot de 100 000 francs , les cent lots
de Fr. 1 000, n 'auront pas laissé pas-
ser, en dormant l'heure de la chance,
mais ils l'auront tentée au moment
décisif.

Mieux vaut se réveiller avant une
franche que de s'apercevoir, après,
qu'on a oublié d'acheter ses billets !

Pensez-y...

les infractions aux règles de la cir-
culation. Les deux-tiers de ces délits
contre les mceurs ont été commis au
préjudice d'enfants. 595 personnes ont
été condamnées en Suisse pour atten-
tai à la pudeur des enfants en 1942.
1 180 en 1948, 1 965 en 1960 et 2 188 en
1962. Ces dernières années, quelque
25.000 individus ont été condamnés
pour délits sur la personne d'enfants
de moins de 16 ans. Selon M. Hans
Walder , chef de l'Institut de crimi-
nologie du canton de Zurich , ce chif-
fre pourrait ètre multiplié par deux ,
trois ou mème six , si tous les cas sem-
blables relevant de la justice parve-
naient devant les tribunaux.

Une des causes de Paccroissement
des délits contre les mceurs, a affirmé
l'orateur , trouve sans aucun doute ses
origines dans notre période de hau-
te conjoncture , dans la saturation ,
dans le mepris des valeurs mora les:
Les délits au préjudice des enfants
constitue , en fait , «La criminalité du
bien-ètre» . Tous les moyens de répres-
sion et de prévention doivent donc ètre
utilisés pour lutter contre ce triste
phénomène. Mais la lu'tte n 'est pas
aisée : les auteurs de ces délits se re-
crutent dans toutes les classes de la
populaltion , et à tous les àges. En au-
cune manière , ils ne se distinguent
des autres personnes. Ils sont particu-
lièrement dangereux puisque souvent
leur appai est la gentillesse. Leurs
proie les plus faciles : les enfants dont
le pére et la mère travaillent et qui ne
bénéficient pas d'une véritable vie de
famille. Que tous les parents veillent
étroitement sur leurs enfa nts et les
mettent en garde contre les dangers de
certaines «invitations» trop alléchan-
tes de la part de personnes étrangères

Suite
de la Ire page...

Les sectes continuent
à faire parler cTelles

De nombreux Doukhobors vivent au-
jourd'hui au Canada. Ils se signalèrent
jadis, par leurs singularités (ils affir-
mèrent nécessaire de vivre nus), mais
aujourd'hui , ce sont de bons citoyens
sans histoire.

Une colonie de 500 membres des
« vieux croyants » s'enfuit en 1917 de
la Russie vers la Chine. Ils y vécurent
pendant de longues années, mais l'ins-
tauration d'un regime communiste les
chassa à nouveau. Ils vinrent alors
émigrer à Hong-Kong. Toujours fi-
dèles à leurs idées, ils décidèrent de
fonder une communauté agricole au
Brésil. Ils ont été soutenus dans leurs
efforts par la Commission des Réfu-
giés des Nations Unies et par le Con-
seil mondial des Eglises.

Grands travailleurs , ces groupes de
réfugiés ont réussi à transformer en
paradis de vastes surfaces stériles de
l'état brésilien du Parana. Ils cultivent
le blé, le riz , le mais, et la pomme de
terre. La Commission de l'ONU inté-
ressée, a note avec satisfactìon que
les vieux croyants lui avaient coùté à
peine 1600 Fr. par personne de sub-
vention alors que l'entretien d'un réfu-
gié coùte en moyenne de 20 000 à
40 000 Fr. Les vieux croyants se sont
aussi libérés des dettes de la com-
munauté avec une rapidité record.
Cette réussite assez extraordinaire
d'une émigration a été présentée ré-
cemment dans un film réalisé par
Georges Pessis sous le titre « Les en-
tètés de Dieu ». La colonie brésilienne
n'est d'ailleurs pas un phénomène iso-
le, et d'autres sectes nées du Grand
Schisme russe prospèrent , fidèles à
leur foi , dans de nombreux pays du
monde.

Jea n Fergus.

Caisses
à venctancje

Système Prod'hom - Polythy- _
lène special . - Prix du jour.

Rabais par quantité.
Vente regionale

GABRIEL GERMANIER
Agence Agricole - Erde

Tel (027) 4 14 32

P 559 S

Coutume bruyante
BIENNE (Ats). — Dans la petite

commune de Meinisberg, dans le See-
land , la tradition veut que l'on fasse
sauter des pétards à l'issue de céré-
monies nuptiales. Or, ces derniers
temps, les explosifs utilisés dans ce
but devenaient de plus en plus vió-
lents et les détonatlons contrariaient
la population . On a mème constate des
dégàts causés à des maisons.

Le Conseil communal inquiète par
cette coutume devenue plus que...
bruyante, l'a tout simplement inter-
dite.

Suppléments de prix

frappant certaines

denrées fourragères
BERNE (Ats). — Le Conseil fede-

rai a modifié , avec effet au ler octo-
bre 1963, les suppléments de prix frap-
pant certaines denrées fourragères . Le
supplément pergu sur le froment pour
l'affouragement est relevé de 2 fr»,
tandis que les suppléments qui grè-
vent les tourteaux et le mais sont ré-
duits de fr. 4,50 et 2 frs par quintal
(poids faisant foi pour le dédouane-
ment). Ces modifications ont pour ori-
gine revolution des cours mondiaux
des denrées fourragères.

L'état presume des réserves de four-
rages et la campagne en perspective
de prise en chargé du blé germe. La
réduction des suppléments percus sur
les tourteaux et le mais , combinés
avec le relèvement des suppléments
grevant les céréales fourragères, aura
pour effet d'abaisser les prix des ali-
ments indispensables aux détenteurs
de volaille.
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Succès du marché-concours de bétail
de la race d'Hérens

Dans le cadre
organisées par les
toir de Martigny,
réserve à la race
hier, sur la place
succès intéressant
tout l'intérèt que
vage portent encore à assurer à notre
canton des représentantes valables,
tant sur le pian de la constitution
generale que sur le caractère de pro-
ductivité.

En effet , une grande et intéressante
innovation de ce concours fut que le
qualitatif produetivité était larlge-
ment tenu compie dans l'attribution
des points.

Dès le matin , les concurrentes fu-
rent examinées par les experts diri-
gés par M. René Cappi , vétérinaire
cantonal et en présence du président
des syndicats d'élevage, M. Julien Car-
rupt. Il s'agissait d'attribuer à chaque
concurrente le nombre de points cor-
respondants à son aspect extérieur, et

Trois sourires des propriétaires de betes gagnantes de leur categorie : de g.
à dr., M. Henri Mounir , de Mollens , propriètaire de « Pigeon », Ire des génisses ;
M. Leon Voutaz, président de Sembrancher, propriètaire de « Charmante »,
Ire  des plus de 6 ans , et M. Denis Bruchez, de Versegère, propriètaire de

« Lila », gagnante de la catégorie des vaches de moins de 6 ans.
(Photo Schmid)
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des manifestations
dirigeants du Comp-
ie marché-concours
d'Hérens a obtenu,
de l'hotel Clerc, un
. Il a montré sur-
nos milieux d'éle-

La F.A.V. met en souscnption jusqu au 31 octobre 1963

aussi en relation avec sa production
laitière.

Le travail des taxateurs fut suivi
par la présentation du bétail au pu-
blic venu très nombreux à cette jour-
née de l'élevage. M. le vétérinaire
cantonal René Cappi donnait toutes
les indications nécessaires quant à
l'appréciation du jury et devait sur-
tout relever l'effort des éleveurs qui
ne comptent point leurs sacrifices
pour présenter des bètes de valeur,
représentatives d'une race qui mérite
d'ètre suivie pour ses qualités indis-
cu tables.

M. Cappi, au cours de son allocu-
tion , soulignait le róle du propriètaire
et de l'éleveur qui doiven t, à longueur
de journée, vouer tous leurs soins à
leur bétail. Comme représentant de
l'autorité cantonale, M. Cappi devait
aussi remercier les éleveurs pour leur
travail et leur sérieux en faveur de
notre race cantonale.

C'est avec satisfaction que M. Cappi

proceda à la présentation des sujets.
Notons d'entrée, comme le soulignait
M. Cappi, que toutes les bètes pré-
sentées méritaient une distinction .

Toutes représentaient le type valable,
à mème d'assurer une bonne descen-
dance tant laitière que productive en
viande.

Mais M. Cappi, assistè de M. Piccot
qui fut aussi un organisateur distin-
gue, relevait le fait que nos paysans
recherchent en premier la production
laitière. Il est donc nécessaire de te-
nir compte de ce critère : produire ,
mais du lait avant tout. La race
d'Hérens, telle qu 'elie se présente au-
jourd'hui , semble répondre aux be-
soins du canton. Elle mérite d'ètre en-
couragee avec soins. _r_.a g Tande gagnante de la journée , « Charmante », de M. Leon Voutaz , de

_, . . , ., ,__ , .  , Sembrancher , Ire de la cat. des vaches de plus de 6 ans, fa i t  ici son tourVaici les résultats par categories de d,honneur sous Vceil des connaisseurs. (Photo Schmid)ce concours. Il appartenait a M. Pierre
Crettex, conseiller communal, de re- ; ;—
mettre les prix aux gagnants en pré-
sence de quelque 400 intéressés. A p TQpQS Je |'exposjtjon (jes pejntreS VOudoìS dailS le Cad. e du Comptoìf

Résultats :

Génisses de 27 à 36 mois : 1. Pigeon,
Henri Mounir, Mollens ; 2. Diane,
Fern. Giroud, Charra t ; 3. Vénus, Cy-
rille Perrier, Saxon ; 4. Carnot, Lugon
Léonce, Finhaut ; 5. Coquette, Moret
René, Charrat.

Vaches àgées de moins de 6 ans :
1. Lila, D. Bricher, Versegères ; 2.
Muguet , Moulin Alphonse, Vollèges ;
3. Lion, Louis Glassey, Haute-Nendaz ;
4. Lionne, Riquen Alb., Ardon.

Vaches àgées de p lus de 6 ans : 1.
Charmante, Leon Voutaz , Sembran-
cher ; 2. Nancy, Gasser Auguste, Mol-
lens ; 3. Baronne, Roux Ferand, Gri-
misuat ; 4. Dragon , Darbellay O.,
Praz-de-Fort ; 5. Lionne, Henri Crit-
tin , Chamoson.

On notait la présence sur les lieux
du concours de M. Jean Actis, prési-
den t du Comptoir de Martigny, et de
diverses autres personnalités. M. Ju-
lien Carrupt , président des syndicats
d'élevage, saluait aussi les participants
et disait la nécessité de toujours mieux
travailler au progrès de la race d'Hé-
rens.

.
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LA ROSE NOIRE DE MARIGNAN

La destinée exceptionnelle du Cardinal Mathieu Schiner a retenu I attention de plusieurs histonens. Ce berger qui faillit
étre pape, ce diplomate, ce chef de guerre qui tenta de refaire l'Europe carolingienne, au début du XVIe siècle, Raphael
ne fut pas le seul à le peindre. Et les plus modestes dictionnaires ont retenu son nom.

Ce que l'on neglige, en le situant au milieu de grandes fresques militaires et politiques, c'est l'homme qu'il fut, dans le
secret de son cceur et de sa conscience. Oui, qui est cet homme ? Derrière le paravent de l'histoire, quel feu brulé cette
àme impérieuse.

La Rose Nolre de Marignan tente de répondre à ces questions. C'est sur la scène, dans la rigueur qu'impose le théàtre, que
l'auteur fait revivre cette haute destinée. L'histoire n'est ici qu'une toile de fond. Le véritable sujet de ces cinq actes,
c'est le drame déchirant d'une conscience.

Il se trouve, au surplus, que la destinée de Mathieu Schiner, vouée à l'unification de l'Europe, retrouve aujourd'hui une
valeur d'exemple. Le visage de ce genie tumultueux s'éclaire à la lumière de nos présentés espérances. Faire l'Europe...
Il échoua dans son entreprise. Francois I et Luther défirent ce qu'il édifiait avec une energie souveraine. Le problème
attend encore sa solution.

La destinée de Mathieu Schiner débouche donc sur notre actualité. Ce n'est pas le moindre intérét de ces 5 actes de
nous le faire comprendre.

100 exemplaires numerotés de I à C et signes par l'auteur, tires sur
papier bouffant , sans pàté de bois 

300 exemplaires numerotés de 1 à 300 

1.500 exemplaires ordinaires en souscription 

Dès la fin de la souscription, l'édition ordinaire sera en vente dans
les librairies 

pièce en 5 actes de Maurice Zermatten

PARUTION : début novembre
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JOURNEE
DE L'EXPOSITION NATIONALE

1964

Faire le point. Refaire le compte
de nos valeurs artistiques. L'occasion
n'est pas si frequente de se livrer à un
tei tour d'horizon et celle qui nous
est fournie par le Comptoir de Mar-
tigny et le Cercle des Beaux-arts de
cette ville, si elle nous a séduit de
prime abord , fait apparaitre aujour-
d'hui tout l'intérèt d'une telle entre-
prise. Il faut , dit-on, marcher avec son
temps, et le temps va vite. D'où, sou-
vent, une vision fragmentaire. Il est
bon alors de pouvoir s'arrèter un ins--
tant et, embrassant les artistes et leurs
ceuvres dans un vaste coup d'ceil, de
les replacer dans leur vraie perspec-
tive.

C'est ce que nous avons tenté de
réaliser dans cette exposition de pein-
ture vaudoise contemporaine. Préci-
sons cependant immédiatememt qu 'il
n'entrait pas dans les ambitions des
organisateurs de présenter de celle-ci
un panorama compiei, ce qui eut en-
trarne beaucoup trop loin , mais d'en
drésSer - une .gsquisse aussi repriésenj-
tative que possible en donnant"un
apercu des différents aspects des re-
cherches et de la création des artis-
tes de ce canton. Meme considérée sous
cet angle, cette exposition , nous l'a-
vouons ccmporte quelques lacunes.
Il est des ceuvres dont la présence ici
nous paraissent indispensable et
qui , pour des raisons indépendantes de
notre volonté, n 'y figurent pas. Nous
le regrettons. Ce ne sont heureusement
que de rares exceptions. Nous avons
par contre estimé indispensable d'y in-
clure des artistes qui , bien que dis-
parus maintenant depuis bien des an-
nées, appartiennent au chapitre de
l'art moderne et restent exemplaires
par leur personnalité.

C est le cas de Felix Vallotton , le
premier en date des grands peintres
vaudois , et de Marius Borgeaud , qui
représente non sans autorité le type
mème de l 'artiste indépendant. Louis
Soutter, quant à lui , par ses dessins vi-
sionnaires et hallucinés , peut ètre con-
sidéré comme l'un des précurseurs de
certains tenants de l'art actuel in-
ternational et une personnalié hors
catalogue dont on a commencé il y a
peu seulement à apprécier à sa juste
valeur la grandeur tragique. R. Th.
Bosshard , habité de rèves grandioses,
René Auberjonois , d'une sensibilité raf-
finée et qui , amoureux des paysages
valaisans , s'en fit souvent le rrierveil-
leux interprete, le fougueu x Marcel
Poncet dont les émotions transparais-
sent dans ì'éclat des nuances les plus
rares, sont les grandes figures de ce
premier demi-siècle. Ils nous montrent
qu 'à défaut d'une véritabl e tradition ,
l'école vaudoise compie de remarqua-
bles individualités. Charles Clément et
Charles Chinet , tous deux nés à Rolle,
et tous deux discLples d'Hermanjat qui
fut lui aussi un Vaudois de la Còte,
sont de fins et lucides interprètes de
leur terre et de ses gens. Avec Pizzotti
un peu plus jeune , ils constituent ici le
groupe des aìnés qui , sans s'écarter
des moyens traditionnels, ont chacun
leur propre manière d'aborder la na-
ture et de nous en évoquer les riches-
se...

Emile Bonny fut un temps l'enfant
terrible de la peinture vaudoise . Il
est reste fidèle à lui-mème, épris de
joyeuses fanfare s polychromes. Il pré-
cède à peine ceux que nous classerons
dans la nouvelle generation et qui ,
dans des orientations très diverses,
participent aux recherches parfois
aventureuses mais toujours exal-
tantes poursuivies sur les sentiers ou-
verts par les grandes révolutions ar-
tistiques de ce siècle. Figuratifs ou ab-
straits , ils s'efforcent de donner de
nouvelles solutions au problème de
l'expression. Avec eux , ou tout au
moins certains d'entre eux, le champ
d'exploration se déplace. Ils n'ont
pas forcément tourné le dos à la na-
ture, mais ils ont des préoccupations

différentes. C'est ni plus ni moins que
la situation de l'homme dans le monde
qu'il s'est créé qui fait  l'objet de leurs
méditations. Un monde que la civili-
sation technique et scientifique do-
mine et qui s'en trouve profondément
bouleversé et qui crée . à ceux qui
l'habitent des difficultés d'adaptation
étrangement complexes.

L'homme, finalement, est plus que
jamais au centre de cet art nouveau,
l 'homme, son desti.! et ses angoisses.
Et ceci doit suffire à nous ' inspirer
le plus grand respect pour leurs dé-
marches, mème si elles déconcertent
les esprits non avertis. Leur aventure
est non seulement valable, elle est
nécessaire et nous ne saurions lui res-
ter indifférents .

Georges Peillex

MARTIGNY — C'est à 20 h. 30, de-
vant plus de 400 personnes que le
directeur de course, M. . Philippe Si-
monetta , dans une ambiance sympa-
thique , procèda à la distribution des
prix. Il salua tout d'abord les auto-
rités présentés, à savoir : les repré-
sentants du Conseil communal de
Martigny-Ville ; les représentants du
comité d'organisation du Comptoir de
Martigny ; M. Paul Boven, président
du TCS ; MM. Joseph Géroudet, Ge-
rard Pellanda , Robert Favre, mem-
bres du comité de l'ACS. Il donna
ensuite la parole à M. Paul Boven,
président du TCS, qui s'adressa tou t
d'abord aux concurrents en leur di-
sant combien leur discipline l'avait
réjoui ; ils prouvaient par leur com-
portement sur la route leur coopé-
ration à l'éducation routière et, par
leur présence, leur aide au déveìop-
pemen t du tourisme valaisan.

M. Philippe Simonetta remit de
nombreux challenges. Entre autres,
celui de l'Association du Rallye du
Vin et c'est à M. Guhl , de la Maison
les Hoirs de Charles Bonvin , délégué
par l'Association du Rallye du ' Vin
au comité d'honn eur , que revint l'hon-
neur de remettre au vainqueur ce
challenge.

M Simonetta rappela le souvenir
de M. André Pellanda , memore de
l'Ecurie des 13 Étoiles , decèdè dans
un tragique accident automobile en
novembre 1962. C'est son frère, M.
Gerard Pellanda , qui remit à la pre-
mière Alfa Romeo classée en classe-
ment general le challenge André Pel-
landa , offert par les agents Alfa Ro-
mèo Valais.

17 h. : conféren ce avec pr ojections
du Dr Mais sen sur l'Exposition na-
tionale de 1964, au Manoir , ler étage.

Dès mercredi et tous les soirs : 2e
Semaine du cinema du Comptoir de
Martigny.

20 h. : hommage à René Clair.
22 h. : les avant-premi ères du Comp-

toir.

Union valaisanne pour la vente
des fruits et légumes

Quantités expédiées du 22 au 28
septembre 1963 : choux-fleurs, 85 615
kg ; pommes, 358 256 kg ; poires,
968 199 kg ; tomates, 742 370 kg ; abri-
cots , 40 835 kg.

Expeditions au 28.9.1963 : choux-
fleurs, 1 224 381 kg ; pommes, 2 152 610
kg ; poires , 4 826 679 kg .; tomates,
6 933 058 kg ; abricots, 11833 014 kg.



EMI
Du mardi 1 octobre au lundi
7 octobre

LE CONCILE OECUMENIQUE
Hommage à Jean XXHI, le
pape du Concile et de la paix
Le film qui fait d'un événe-
ment historique un spectacle
saisissant
Par faveur speciale lère va-
laisanne En couleurs
Ifi an . rév. Parie francais

Mardi ler octobre au diman-
che 6 octobre

LE CHEVALIER
DU CHATEAU MAUDIT

Un grand film de cape et d'é-
pée
De chevalier au masque noir
dans sa lutte contre la ti-
rannie
Parie frangais - Scope couleurs
16 ans révolus

Du mercredi 2 octobre au di-
manche 6 octobre

A L'EST D'EDEN

avec le regretté James Dean ,
dans son dernier film. Un film
d'une audace folle, des per-
s o n n a g e s  fantastiques , des
émotions violentes.
Cinema scope Warner Color
Parie fransais - 16 ans rév.

SEMAINE DU CINEMA
18 ans révolus

A 20h. Hommage à René Clair
LE MILLION

A 22 h. En Grande Première
Suisse

LES BONNES CAUSES

de Christian-Jaque
avec Pierre Brasseur , Bourvil ,
Marina Vlady.

Dès ce soir mere. - 16 ans rév.
Un « Western » signé John
Ford

L'HOMME QUI TUA
LIBERTY VALANCE

avec James Stewart et John
Wayne

Aujourd'hui : RELACHE
Samedi - Dimanche

LE TRACASSIN

Aujourd'hui : RELACHE
5 - 6  octobre

« LES MTSFITS » 

Mercredi 2 - 1 6  ans révolus
Réédition d'un célèbre Hitch-
cock

L'HOMME QUI EN SAVAIT TROP

Dès vendredi 4 - 1 6  ans rév.
L'EMPIRE DE LA NUIT

Aujourd'hui RELACHE
Jeudi 3 - 1 6  ans révolus

L'HOMME QUI EN SAVAIT TROP
Dès vendredi 4 - 1 6  ans rév.

MACISTE
A LA COUR DU GRAND KHAN

Tel. 3 64 17 - Dès 7 ans
Technicolor
Ce soir et jeudi à 20 h. 30 - '
Dimanche à 17 h.
Walt Disney présente son der-
nier succès tourné au sein de
l'enfer des animaux

«DANS LA JUNGLE BRESILIENNE»

Lutte à mort entre jaguar et
boa Constrictor - Panthère
contre crocodile . un seul sur-
vivant - Enjoiiés . taquins , les
artistes vrais clowns de la
jungle. 

Pour la fefe
de St-Francois

SION (FAV). — Vendredi 4 octobre
prochain , on celebrerà à la Maison
St-Frangois , pour vieillards et aveu-
gles, la fète de St-Francois d'Assise.
A cette occasion , tous les amis de St-
Frangois et particulièrement les frères
et sosurs tertiaires sont invités à as-
sister à la messe qui sera célébrée à
9 heures en la chapelle de la Maison.

Un nouvelle industrie à Champlan

Sortie
des employés d'Etat

Début de la scolorite

. ¦/. ¦¦ .*: ;:

Le charmant petit village de Cham-
plan vient de s'enrichir d'une nou-
velle industrie : celle des fermetures
métalliques , que dirige M. Jacques
Roux. Les installations sent complète-
ment autonomes et les machines per-
metterti de débiter 25.000 pièces à
l'heure.

.Le processus est le suivant : les
feuilles d'acier sont tout d'abord trem-
pées dans l'acide , puis t.raitées chimi-
quement pour l'impression lithogra-
phique du motif.

Ces feuilles sont ensuite déposées
dans une machine qui les partage
en longues bandes. Un appareil à e_ -
tamper découpe et emboufit , suivant
le de_ in , la pièce désirée : ici la cap-
sule. Ces dernières seront acheminées
vers une autre machine qui coincera

En faveur de l'église

NENDAZ (Fr). — C'est le dimanche
13 octobre qu 'aura lieu une kermesse
à Basse-Neodaz , en faveur de la ré-
fection de l'église paroissiale. Dans le
but de rcussir cette journée , des jeu -
nes de différents vìllages préparent
actuellement cette journée qui doit
interessar toute la paroisse

r. 'a . ' ¦

k y_> .

le tampon de liege à l'intérieur de la
capsule ; il ne resterà plus que la
bande de protection , collée automati-
quement elle aussi.

Outre les bouchons métalliques, cet-
te petite usine est équipée de telle
fagon qu 'elie permei la fabrication en
sèrie de toutes sortes d'objets en me-
tal embouti tels , plaquettes , médailles,
cendriers , couvercles , etc. Il suffit de
changer la matrice de l'estampeuse.

La nouvelle industrie occuperà 10
ouvriers , hommes et femmes. Il est
intéressant de noter que cette fabri-
que spécialisée dans le bouchon mé-
tallique est unique en Suisse romande.

L'ouverture aura lieu lundi pro-
chain.

(Texte et photo Ed. G.)

On va réparer
BRAMOIS (Fr). — Durant ces jouns,

un ingénieur de l'Etat du Valais, as-
sistè des cantonniers de l'endroit , est
en train d'étudier le nouveau trace
amélioré de la route Bramois-St-Mar-
tin , dans $a partie intérieure qui n 'est
pas encore goudronnée.

SION (dk) — La sortie annusile des
employés d'Etat aura lieu le samedi
12 octobre. Les participant s et parti-
cipantes se rendront tout d'abord au
Grand-St-Bernard où est prévue une
visite du tunnel ainsi que des instal-
latici , du Super-Saint-Bernard. L'on
prendra ensuite la route de Champex,
où aura lieu le dìner. Espérons que .
comme chaque année, il y aura de
nombreux participants et nous souhai-
tons d' avance aux organisi.teurs que
le soleil soit de la partie.

NENDAZ (Fr). — Hier, les- élèves
de la commune de Nendaz oht repris
le chemin de leurs classes, après un
congé de quinze jours . Ce départ s'est
déroulé au mieux , sans accrocs ; tant
le corps enseignant que les élèves ont
repris avec goùt leur travail.

Route améliorée
NAX (Fr). — C'est avec plaisir que

tous les automobilistes et amis de la
région de Nax voient s'accomplir les
travaux d'amélioration de la route
Bramois - Nax et Vernamiège. Tant
les habitants de ces deux villages que
les promeneurs seront heureux de se
servir d'une route goudronnée et élar-
gie sur une grande partie de son par-
cours.

Aux Chambres f é d é r ales :
Séances de liquidations au Conseil national

Les principaux obj ets inscrits aux
tractanda de la présente session d'a,u-
tomne des Chambres fédérales ayant
été liquidés, le Conseil national a
consacré la j ournée de mardi à l'exa-
men de problèmes d'importance mì-
neure, tout au moins pour le camion
du Valais.

Dans le courant de la matinée, le
Conseil national a accepté sans oppo -
sition un projet d'arrèté concernant
l' utili. ..- inn du blé indigène germe de
la réeolte 1963. Mentionnons, à ce
sujet , que les agriculteurs de la mon-
tagne auront aussi droit aux supplé-
ments de prix usuels et à des primes
supplémentaires.

Puis la Chambre-B.T-.se. a décide de
prornger jusqu 'au 31 décembre 1966
Farrèté de 1958 concernant la société
cooperative suisse des céréales et ma-
tières fourragères. Cette dernière pour-
ra donc poursuivro son activìté pen-
dant trois ans encore.

LA FROPRIETE PAR ETAGE
Le Conseil national a, ensuite, main-

imi!, contre l'avis du Conseil des
Etats, un article ayant trait aux nou-
velles dispositions du code civil con-
cernant la co-propriété et la proprié-
té par étage. Il s'agissait , en subitan-
ee, de savoir si le droit de résiliation
des baux à loycr étaient opposableg à
tout tiers acquéreur d'un droit de
propriété par étage , mème s'il prou-
vait avoir besoin des locaux pour lui-
mème ou ses proches. Le Conseil na-
tional a donc conserve cet article des-
tine à proiéger les locataires. Le
Conseil des Etats devra se prononcer
une nouvelle fois à ce propos.

95 MILLIONS
POUR UN AERODROME

Les députés ont également vote
l'octroi d"une subvention de plus de
25 millions de francs au canton de
Bàie-Ville pour les frais de premier
établissement de l'aéroport de Bàie-
Mulhouse, devisés à plus de 95 mil-
lions de francs.

Enfin , le Conseil nahonal a approu-
vé les accords sur la création et l'ex-
ploitation de services réguliers de na-
viga.tion aérienne conclus avec la Cò-
te d'Ivoire, le Senegal , la Guinee et le
Soudan.

M. ROGER BONVIN
ET LES POMMES DE TERRE

La séance de relevée du Conseil
national a permis à de nombreux
parlementaires, ne sommes-nous pas
à la veille des élections fédérales, de
développer force motions et postulats.

Ceux-ci ne présentèrent qu 'un in-
térèt très limite.

Mentionnons toutefois que M. Roger
Bonvin, chef du Département des fi-
nances, accepta un postulat sur la pri-
se en chargé du blé par la Confédé-
ration. Cette question sera c _ .an.inre
dans le cadre d'une prochaine revision
de la loi sur l'approvisionnement du
pays en blé.

Puis, M. Roger Bonvin répondit à
une motion développée en faveur de
I'encouragement de la culture du blé
et des pommes de terre dans la zone
de montagne ainsi que dans les ré-
gion.. intermédiaires qui ont des ter-
res en forte pente. Il s'agirait, en l'oc-
currence, d'accorder une prime sup-
plémentairc aux cultivateur. Le grand
Argentier federai accepta cette mo-
tion dans sa première partie , celle
traitant de la culture du blé. Pour ce
qui est des primes en faveur de la
production des pommes de terre, M.
Roger Bonvin a estimo que, pour
l'instant . cette motion devait étre
transformée en postulat.

ECHEC A M. ROGER BONVIN
M. Roger Bonvin a également admis

un postulat tcndant à revision de
l'article 37 de la loi sur le statuì des
fonctionnaires. II a estimé, en effet ,
qu 'il convenai t d'améliorer les con-
ditions de recrutement du personnel
des entreprises et administrations fé-
dérales, de manière à ce que les ser-

vices publiccs puissent rempllr leurs
tàches normalement.

Enfin , M. Roger Bonvin a dù se
prononcer sur une motion de M. We-
ber (soc. de Berne, ancien Conseiller
federai). Le rusé parlementaire ber-
nois invita le Conseil d'Etat à pren-
dre des mesures pour empScher une
hausse du taux hypothécaire et une
nouvelle augmentation du coùt de la
vie par le truchement, notgniment ,
d'un assouplissement de la politique
de stérilisatlon de l'argent.

M. Roger Bonvin suggère à M, We-
ber de transformer sa motion en pos-
tulat. Ce dernier s'y refusa catégnri-
quement. Finalement, la motion fut
acceptée par le Conseil national par
62 voix contre 36, contre l'avis du
Conseiller federai.

La séance fut ensuite levée.

L'AUTOROUTE DU VALAIS
ET LE SIMPLON

Le Conseil des Etats s'est également
réuni en fin d'après-midi.

M. Leo Guntern a développé , à
cette occasion, un postulat demanriant
que l'autoroute Villeneuvc-Brigue soit
classée en Ire catégorie d'une part . et
que d'autre part le Conseil federai
étudie sans plus tardcr la construc-
tion d'un tunnel routier au Simplon.

M. Tschudi , chef du Département
de l'intérieur , a accepte le postulat
du conseiller aux Etats haut-Valaisan.

L'on se souvient que la semaine der-
nière, le Conseil national avait adopté
un postulat identique de M. Kaemp-
fen de Brigue. Les Valaisans ont donc
attaqué sur tous les points !

Il ne reste plus qu 'à souhaiter que
le Conseil federai prenne maintenant
le laureati  par les cornes et donne
les ordres en conséquence pour que
ces propositions deviennent réalité , le
plus rapidement possible.

Les discussions ont suffisammen l
dure.

A»t.

Coupé par des vitres
SION (FAV). — Alors qu'il était

occupé à son travail , un ouvrier d'une
entreprise de vitrerie sédunoise , M.
Luigi Indino , a été surpris par la
chute d'une pile de vitres. Souffran t
d'une fracture , de contusions et de di-
verses coupures, il a été aussitòt con-
duit à l'hòpital de Sion.

Entre dans les ordres
NENDAZ (Fr). — C'est avec le plus

vif plaisir que les paroissiens de Nen-
daz ont appris que M. Jean-Claude
Fournier , fils de Paul , domicilié à
Basse-Nendaz, vient de recevoir à
Martigny le sous-diaconat , dans l'or-
dre des Chanokies du Grand St-Ber-
nard.

Le nouveau primiciant qui recevra
la prètrise au printemps, est le neveu
du missionnaire Francois Fournier, ac-
tuellement à Formose.

GRAIN DE SEI

Ordure !
J' ai eu un long dialogue au té-

léphone avec un Sédunois qui m'a
entretenu d 'une chose f o r t  dèsa-
gréable.

— Cette chose-là uous concer-
nati , Ménandre.

— Pas pcr. -ounrllemei. .. mais
j 'imagine qu 'elie ne latsse personne
i n d i f f é r e n t  à Sion.

— Pourqt -Oi ?
— Pour de nombreuses raison...
— D'abord , de quoi s'agi t - t l  ?
— Des gadoues.
— Que voilà bini un sujet quel-

que peu insolite , Ménandre. Et c'est
à la suite de la discussion que uous
auez eue au téléphone que vous
m'en parlcz.

— Si .j e vous en parie c'est pour
la simple et bonne raison que ces
gadoue s f o n t  parler d' elles et non
parce que le sujet est spècialemcnt
agréable à trailer. J' aimerais mieux
parler des roses...

— Ah I Parlons des roses , c'est
mon dada. J' en ai de f o r i  belles
dans mon iardin.

— Des roses , nous en reparlerons
un autre  jour , mon cher , car il
vaut mieux ne pas trailer deux
s u j p t s  à la fo i s , d'autant  plus que
s 'ils dégagent du par fum tous Ics
deux , leurs odeurs n'ont rien de
commini.

— J'en conutens. Monandre.
— Convenez aussi , mon cher , que

ces gadoues à proximité de la vil-
le n'ont rien de particulièrement
a.trayant.

— Je ne vous le fais  pas dire.
Bien que Wissigen ne soit pas pré-
cisément au centre de Sion.

— Non , mais des quartiers nou-
veaux naissent non loin des ga-
doues et s'érigent dans l'a-re des
odeurs nauséabondes qui s'en dé-
gagent , sans compier que des bà-
timents industriels se trouvent im-
plantés dans la zone du déverse-
ment des ordures de toute la cité.
A ces ordures , suivant leur nature ,
on boute régulièrement le feu .  Il
s 'en degagé alors une fumèe acre ,
écceurante. Ca vous prend les na-
rines et la gorg e. La puanteur s'ins-
talle jusqu 'à demeure. Elle est te-
nace , penetrante , irritante. Ca sent
le graillon , le roussi et je  ne sais
trop quoi. Un mélange de moisi de
pourri , de faisandé. C'est infect  !
Que f aire  ?

— Que faire ? EsUce que je  le
sais, moi ? C' est la Commune qui
doit savoir ce qu'elie doit fa ire
en p ardi cas. Mais , peut-ètre: que
l'on ne sent rien dans les bureaux
de la maison de ville où l' on tra-
vaille dans des locaux à peu près
borgnes , entassés , et su f f isammenl
éprouvés par l'odeur de renfermé
que l' on respire en entrant. Et
puis , pour nos édiles , les gadoues
sont déjà un objet de leurs soucis.
Manquent les sous , c'est tout ! De
l'argent , oui , pour construire un
centre dit d'incinération des ordu-
res.

Isandre.

Vendanges des raisins
de PD

AVIS OFFICIEL

Vendredi 4 et samedi 5, on vendan-
gera pour les moùts.

Les vignerons sont invités à cuéillir
leurs raisins de PD rouges (hybrides
prbducteurs-directs rouges) en eaissef-
tes et à les livrer le :

— Vendredi 4 ottobre 1963, aux
caves Orsat de Sierre et de Mart igny.

— Vendredi 4 octobre 1963, aux
caves Provin s de Sion, Conthey, Ar-
don, St-Pierre-de-Clages ;

— Samedi 5 octobre 1963, aux caves
Provins de Sierre et Charrat.

Ces entreprises acceptent les raisins
de PD de n 'importe quel fournisseur.

Il n 'est pas certain que les deux
autres négoces qui ont accepté des
raisins de PD dans le passe en récep-
tionnent encore cette année. Les inté-
ressés voudront bien s'en assurer
avant le 4 octobre.

Il est rappelé que les raisins de PD
ne doivent en aucun cas étre mclan-
gés au Pinot Noir et au Gamay, ni
vendus comme Pinot noir ou Gamay.
La présence de leur jus peut. étre dé-
celée dans le Goron et dans la Dóle ,
ce qui ne manquerait pas de nuire
à la réputation des vins , des vigne-
rons et des encaveurs valaisans. Ou
bien ils .'eront vendus comme PD. ou
bien ils ?eront encavés pour soi-méme.

Station cantonale
d' essais viticoles.

Les travaux avancent

NAX (Fr). — Les travaux de cons-
truction du nouveau complexe ..coiai-
re ei de l'école ménagère de la com-
mune de Nax avancent bon train. Les
murs sortent actuellement de terre ,
le bàtiment prend form e et. dans deux
ans , Nax possederà son école ména-
sère et de nouvelles sallos -le r 'a .- _
adaptées aux besoins du développe-
ment du village.
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Z# Comédie de VEst a j oué en p remière à Sierre

«Six personnages en quète (Tailleur»
Une comédie de Luigi Pirandello

Avec « Six personnages en quète
d'auteur », le Caslno-Théàtre de Bièr-
re a brillamment ouvert la saison
théàtrale 1963-1964.

En effet , hier soir , la foule des
grands soirs se pressali à Sierre poùr
voir cette comédie en trois actes du
dramaturge italien Luigi Pirandello.

Cette pièce appartieni , comme on
le sait, à la trilogie intitulée « Le
théàtre dans le théàtre » comme « Cha-
cun à sa manière » et « Ce soir, on
lmprovise ».

Rénovateur très bardi du théàtre
contemporain , Pirandello s'est plus
particulièrement voué au problème de
la personnalité Mais, à l'inverse de
Balzac, qui a poussé jusqu 'à ses ex-
trèmes conséquetnces le principe que
la psychologie classique était générale-
ment basée sur l'unite des caractères
— comme nous le rappelle un criti-
que — le dramaturge sicilien lente
de démontrer que tout est relatif. Et
il le fait bien.

C'est aussi Pierre Brisson — en par-
lant de cette pièce — qui nous fait
remarquer qu'un tei procès (car c'en
est un en fait) imprime un élément
nouveau dans l'histoire du théàtre :
« Que l'on se garde de le chercher
dans la psychologie des personnages ou
dans l'analyse de la création chez le
dramaturge. On le trouve dans la vie
théàtrale donnée à ces débuts abs-
traits et dans le réalisme qu 'ils pren-
nent à la scène ».

On a vu, en Pirandello — en Fran-
ce particulièrement — un humoriste
plutót qu'un philosophe ou qu'un pen-
seur. Pour Radine le Sicilien est l'un

de ceux (avec Ibsen et Shaw), qui
haussent le théàtre à la mesure de
l'homme et des problèmes permanente
qui assaillen t sa destinée, que ceux-
ci tiennent à la société, au milieu, ou,
plus obsédante encore, à sa nature
intime, à sa eondition elle-méme !

« Six personnages en quète d'au-
teur » se distingue par l'originalité de
sa facture. Une facture insolite !

La pièce est connue. Elle met l'ac-
cent sur la réalité et la fiction.

Déplagant les valeura psychologi-
ques traditioonelles , Pirandello nous
« oblige à réfléchir et à repenser des
problèmes que nous pensions avoir
résolus une fois pour toutes ».

Et cela nous surprend , nous irrite
aussi.

On se raidit , au départ . puis on sent
petit à petit que des aiguilles cha-
touillent notre épiderme, puis le pi-
quent , l'agacent quand le ton monte.

Cette pièce fut jouée en première
hier soir.

Elle l'était dans la version frangaise
de Benjamin Crémleux avec une mise
en scène de Pierre Lefèvre et dans les
décors de Susan Holden .

Sur le plateau : La Comédie de l'Est.
Une troupe extrèmement homogène
et possédant quelques artistes au ta-
lent indiscutable. Témoin Claude Pe-
titpierre dans le róle du pére. Sortant
tout droit d'une réalité particulière-
ment expressive, il est ce petit bour-
geois plongé dans le chaos le plus
absolu , vidant son cceur comme les
autres uniquement soucieux en fall
d'élucider son propre cas. Róle diffi-
cile, magnifiquement tenu. Avec au-

tant de mesure que de nuance. Et la
mère sul ètre comme la voulait Piran-
dello : terne et éplorée. Et la fille :
rétive et ardente, belle par certains
cótés. Tous donnaient un relief saisis-
sant à « leur personnage ». Mème ce
fils crispé portant lui aussi le poids
de son passe.

La Comédie de l'Est est sans aucun
doute l'une des toutes bonnes troupes
de France à l'heure actuelle. On peut
ètre certain qu 'elie va rencontrer par-
tout , tout au long de la tournée qu'elie
entreprend , un vif succès, un accueil
chaleureux et qu 'elie sera applaudie
comme elle le fut au Casino-Théàtre
de Sierre par un public d'abord réti-
cent , mais qui ne tarda pas à entrer
dans le jeu des héros de la pièce et de
la manière dont Pirandello la pré-
sente pour mieux cerner la lutte qui
s'élève entre deux éléments rendus
encore plus dist.incts par les costumes
et d'astucieux éclairages : les person-
nages (tels que nous les donne le
texte) et les artistes (autrem ent dit
les interprètes chargés de les tradui-
re). Et c'est là qu'appara ìt le divorce
entre la réalité et la fiction .

Pour jouer une telle pièce, il fallali
des acteurs et des actrices rompus aux
difficultés du métter comme il s'en
trouven t dans la Comédie de l'Est.
Et c'est bien gràce à eux que nous
avons passe une soirée à la fois inté-
ressantes, passionnante. A Pirandello
aussi dont la dextérité remarquable
assui _ la conduite de cette ceuvre qui
est l'une des plus significatives de son
théàtre.
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Une nouvelle société
se distingue

VIEGE (Mr) - Dernièrement, il nous
a été donne d'assister à une e__ hibit'lóri
de cavalière lors des fètes d'octobre
organiaées par le village de Gampel.
En effet il existe à Viège un club d'équi-
tation , qui fonde en 1962, avait été in-
vite à se produire par les organisateurs
de Gampel. Nous nous sommes laissés
dire que celle nouvelle société locale ,
si pour le moment, se contente d'un
effecti f encore modeste, dispose né-
anmoins de cinq chevaux de race dont
l'élégance rendrait jalouse plus d'une
belle ! Bile aussi promise au plus
bel avenir car son président Monsieur
Remo Gentinetta s'est fixé une ligne
de conduite d'idéaliste. Il veut met-
tre à la portée de chaque bourse, à
l'encontre de ce que l'on pourrait
croire, la possibilité de pratiquer ce
nouveau sport. Aussi nous comprenons
l'enthousiasme des spectateurs de di-
manche après-midi et les applaudisse-
ments nourris à l'adresse des cavaliers.
Ils avaient d'ailleurs fière allure dans
leurs costumes seyants dei- grands
jours qu 'ils avaient revètus pour leur
première sortie officielle.

On va célébrer
la Ste-Thérèse

NOES (FAV). — La fète de Ste-
Thérèse est toujours célébrée avec un
faste particulier à Noés où accourent
de nombreux pèlerins venus de tout
le Valais centrai. C'est dimanche pro-
chain 6 octobre qu 'on en celebrerà la
solennité. Les messes seront dites à
partir de 7 heures alors qu 'à 10 heu-
res on celebrerà l'office solennel. La
relique de la sainte sera présentée è
la vénératlon des fidèles à chaque
messe.

La Bonne Tronche
La première demi-finale de « La

bonne .ranche », l'émission réalisée
par Michel Dénériaz et patronnée par
la Loterie Romande, se déroulera le
jeudi 10 octobre, de 19 h. 45 à 20 h. 20,
entre les villes de Vernayaz et Oron-
la-Ville.

Vernayaz : halle de gymnastique.
Reporteur : Paul Daniel.

Oron-la-Ville : salle de cinema. Re-
porteur : Pierre Lang.

Toute la population est invitée à y
participer en se rendant à 19 h. 30
au lieu de rendez-vous.

HOTEL ARNOLD - SIERRE

S T 0 C K L I
EXPOSITION PROLONGEE

jusqu'au 6 octobre
P 510 L

Une belle reussite
GAMPEL (Mr) - Organisées pour

la troisième fois les fètes d'octobre de
Gampel ont connu un magnifique
succès ce ; dernier week-end. :Le beau
temps ayant été de la partie ' -ce sont
par cenitaines que les visiteurs arrivent
de tout le Haut-Valais. Si la soirée de
samedi fut variée à f exbrème, gràce au
talent du conférencier bien connu de
la radio , Olaf Speli, par contre le dé-
filé qui parcourut les rues de la lo-
cante dimanche après-midi, a atteint
un degré de perfection encore non éga-
lé ces années passées. La présence de
plusieurs corps de musique, les fameux
fifres et tambours de Staldenrled et de
Niedergesteln , le club d'équitotion de
Viège et quelque 30 chars décorés
avec goùt ont été le clou d'une petite
braderie dont on aurait plaisir à en
voir d'autres.

La sortie obliaatoire
SAAS-ALMAGELL (Mr) — Pendant

les années de sa construction, le bar-
rage de la Grande Dixence fut , pour
ainsi dire, le point de mire de la plu-
part des sociétés partant en excursion.
Aujourd'hui, c'est dans une autre val-
lèe que, petit à petit , se tournent les
regards. Nous pensons à la vallèe
d'Almagell où s'édifie l'imposante di-
gue du Mattmark. Construction d'un
tout autre genre la digue qui s'édifie
pendant les quelques mois de beau
à disposition regoit la visite de nom-
breux groupes. Samedi dernier, c'était
la section zurichoise de la Société
suisse des techniciens. A ce groupe, se
joignait la section haut-valaisanne et
ce sont quelques 80 personnes qui
purent pendant plusieurs heures che-
miner sur les chantiers à ciel ouvert.
Comme l'oeuvre du Mattmark n'en est
en ce moment qu 'à son début , avec
les années à venir, les chantiers d'All-
magell, de Zermeiggen et du Matt-
mark devlendront sans doute un but
d'excursion très prisée.

Alusuisse a invite hier
sa clientèle

CHIPPIS (FAV) . — Au cours de la
la Journée d'hier , la direction d'Alu-
suisse avait invite sa clientèle à visi-
ter ses nouvelles installations en Va-
lais. Le Dr Syz , directeur des usines
de Chippis, et M. Wohnlich , directeur
des ventes de la société, de Zurich , ont
regu leurs clients , venus de toute la
Suisse.

Une visite des laminoirs de Chip-
pis et des nouvelles usines de Steg
était prévue. A cette occasion , on a
également évoqué les 75 ans d'Alu-
suisse dont le jubilé sera célèbre l'an
prochain.

Un banquet réunissant environ 200
personnes fut servi hier soir à l'Ho-
tel Chàteau Bellevue.
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Ils ont eu de la chance
VIEGE (Mr) - En effet , deux ou-

vriers de l'entreprise Gard et Cie de
Sierre qui se rendaient aux carrières
de. .la Viège -spnt . tombés .dans la ri-
vière- avec _e __r- volture. Cette derni-
ère de marque ancienne est hors d'u-
sage alore que le propriètaire, Mon-
sieur Prospero Passera et son com-
pagnon , s'ils furent quittes pour la
peur, prirent néanmoins un bain assez
froid dans le lit de la Viège Fort
heureusement le niveau de l'eau
était assez bas, oar en pleine crue on
aurait pu craindre le pire après la
chute de deux mètres que furent les
deux infortunés.

La Bourgeoisie
4 fois centenaire

RIED BRIGUE (Tr) . — Notre jour-
nal a déjà signalé que la Bourgeoisie
du village situé au pied du col du
Simplon fetera cet automne le 400me
anniversaire de sa fondation. Pour
commémorer dignement cet événe-
ment , les autorités communales or-
ganisent une fète du souvenir le 6
octobre prochain à laquelle prendront
part les sociétés locales. Tandis que
des discours seront prononcés, entre
autres , par MM. von Roten , Conseil-
ler d'Etat, et Borter , professeur au
collège de Brigue et enfant de la
Bourgeoisie jubilaire.

0n renforce
le téléphérique

STALDENRIED (Tr). — On sait que
depuis quelque temps déjà le télé-
phérique de la localité subit de sé-
rieuses améliorations. C'est ainsi que
les pylónes et les différents càbles ont
été renforcés afin de permettre la
circulation de cabines transportant 12
personnes à la fois. Les travaux né-
cessaires sont déjà fort avancés, ce
qui nous laisse supposer que pour les
premiere jours du mois d'octobre les
transports s'effectueront de nouveau
normalement sur cette entreprise de
transports qui subit un essor plus que
réjouissant.

Importants travaux
RAROGNE (Tr) — Les autorités

communales de Rarogne ne sont pas
exemptes de soucis puisqu 'elles vont
prochainement entreprendre de grands
travaux nécessités par la décision
prise de doler la population d'un
meilleur approvisionnement en eau
potable. Le Bitschbach , torrent qui
coule sur le territoire de la commune,
subirà également des transformations,
réparties en deux étapes et qui auront
pour effet de renfqrcer ses digues.

Martigny et les environs

La fusion ne sera plus un mythe
MARTIGNY. — Le cornile institue

en mars 1963 en vue de provoquer
un dénouement rapide du problème
de la fusion des deux communes de
Martigny-Ville et Martigny-Bourg à
enregistré avec satisfaction les déci-
sions prises, quant à cet objet , par les
conseils réunis le 17 septembre 1963.
Toute la procedure a été ainsi mise au
point , et la date de la consultation po-
pulaire définitivement arrètée. La dé-
cision certainement positive que pren-
dront , les 1 et 2 février 64, les assem-
blées primaires des communes intéres-
sées, permettra à nos deux présidents
de fonder la requète qu 'ils devront
adresser aux autorités cantonales
compétentes.

Il convieni ici de féliciter chaleu-
reusement les membres de nos deux
conseils municipaux d'avoir pris les
dispositions qui permettront une so-
lution rapide de ce problème vita!
pour l'avenir de notre agglomération.

Nos autorités ont penché pour le
principe d'une majorité qualifiée. Il
ne nous appartieni pas de trancher le
point de savoir si cette eondition est
juridìquement valable, les conseils
s'étant réserve, pour le cas où cette
majorité qualifiée ne serait pas ac-
quise, d'examiner s'il y a lieu de ne
pas en tenir compte.

Gràce à l'esprit de compréhension
de nos édiles, nous pouvons affirmer
à ce jour que la réunion de nos deux
communes est pratiquement acquise,
et nous sommes heureux de faire part
à tous les citoyens qui nous ont incité
à entreprendre notre action ou encou-
ragea à la poursuivre que celle-ci n'a
pas été vaine.

Il est évident que la tournure dee
événements nous autorise aujourd'hui
à retirer purement et simplement la

pétition lancée en vue d'obtemr une
consultation populaire.

Celle-ci étant fixée, il reste encore
à compléter l'information du citoyen,
Les nombreux arguments déjà déve-
loppés lui permettent de se faire une
opinion favorable. Cependant , le co-
mité estime de son devoir de soutenir
l'action que ne manqueront pas d'en-
treprendre nos autorités pour obtenii
un vote largement positif.

Le comité d'action.

Un beau défilé de mode
MARTIGN !-Y (Pt) — Hier soir, les

Martignerains ont eu le plaisir d'as-
sister à un fort beau défilé de mode,
intitulé « Couture et sport ». Celui-ci
a été présente par différentes maisons
valaisannes à l'hotel Central de Mar-
tigny. Disons tout de suite qu'il a
obtenu un magnifique succès et une
foule extrèmement nombreuse avait
tenu à y assister.

De très jolies toilettes portées par
des mannequins tout aussi jolis : voilà
comme on pourrait , résumer en quel-
ques mòts ce défilé de mode qui s'est
poursuivi tard dans la soirée. En in-
termède, Robert Rouge, le sympathi-
que chanteur de Martigny, qui s'ac-
compagnait à la guitare, a su distraire
le public par ses excellentes interpré-
tations de fort bonnes chansons qui
ont mis un point final à cette soirée
très réussie.

Voi dans un café
MARTIGNY (FAV). — Une jeune

sommelière de Martigny, qui avait de-
pose sa sacoche à l'intérieur d'un éta-
blissement public et s'était absentée
quelques minutes, a eu la mauvaise
surprise de ne pas retrouver son bien
à son retour. Cette sacoche contenai .
plus de 200 francs . Plainte a été dé-
posée et la police a ouvert une en-
quéte.

! Sion et la région

«A l'ombre
du Franc-Tireur »»

de OXasey
SION (FAV) — En page 8, nous

donnons une critique détaillée de ce
spectacle qui a été donne samedi soir
à Monthey. « L'Ombre d'un Franc-
Tireur », de Sean O'Casey, a été don-
ne avec le mème succès au Théàtre
de Sion. Nous ne reviendrons donc
pas sur ce spectacle attrayant et mar-
quant une sùre progression de la sym-
pathique troupe du Théàtre Populaire
Romand.

Nouvelles des industriels valaisans
E y a une semaine deja , se tenait,

à Crans-sur-Sierre, l'assemblée an-
nuelle des industriel s valaisans , prési-
dée par M. le Dr Werner Syz.

A cette occasion, plusieurs nouvelles
industries furent recues comme nou-
veaux membres et nous nous faisons
un plaisir d'en donner la liste :
1. Atelier de construction méeanique

Mécoval , Conthey ;
2. Maison Sally S.A., Sion ;
3. Fabrique d'horlogerie Michel Car-

ron, Fully ;
4. Fabrique de vètements de Marti-

gny S.A., Martigny ;
5. Maison « Le Garenne S.A. », Mon-

they ;
6. Retorderie Michel Lattion , Orsiè-

res ;
7. Minoterie de Flainpalais S.A.,

Sion :

8. Les Fils de J. TschOpp-Zwissig,
Sierre ;

9. Zinguerie de Sion, Sion ;
10. Fabrique d'horlogerie de Fontai-

nemelon S.A., Isérables.

Soulignons encore que, lors de certe
assemblée, l'Union des industriels va-
laisans fit sienne une proposition de
M. Joseph Giovanola , concernant la
création d'un technicum en Valais et
decida de prendre une participation
aux Jeux olympiques d'hiver 1968, en
affectant , dans ce but , la totalité d'une
cotisation annuelle.

M. Raymond Deonna , directeur de
la Société pour le développement de
l'economie suisse, à Genève, presenta
un magistral rapport sur des problè-
mes suisses d'aetualité.

Un fort beou concert
MARTIGNY — Dans le cadre des

manifestations culturelles du Comp-
toir, les Jeunesses Musicales de Mar-
tigny ont offert aux mélomanes le
premier concert de la saison en leur
présentant l'Orchestre des Jeunesses
Musicales suisses, dirige par M. Ro-
bert Dunand , avec le concours de
Devy Erlih , violoniste.

Contrairement à la fàcheuse atti-
tude prise, un public nombreux gar-
nissait la salle de l'hotel de ville. Le
programme, fort éclectique . compre-
nait des ceuvres de compositeurs très
divers, allant de Pergolese à Hinde-
mith , en passant par Bach et Sehu-
bert. Ces ceuvres furent commentées
avec beaucoup de compétence et d'es-
prit par M. Robert Dunand.

Une piume plus autorisée que la
mienne a déjà commenté ce concert,
présente dans diverses villes du can-
ton. Comme partou t ailleurs. les mu-
siciens et le soliste ont recu de la pari
du public de Martigny, l'accueil cha-
leureux que méritait leur prestation.
Le succès remporté par ce premier
concert est de bon augure pour la
saison des Jeunesses Musicales.

Péptn.

Construction
d'un chemin forestier

SAXON (dk) — La commune de
Saxon vient de mettre en soumission
les travaux de construction du che-
min forestier dit de « La Boveresse »•.

Bucheron blessé
ST-MAURICE (FAV). — Dans là

journée d'hier, M. Loas Hinario, àgé
de 29 ans, domicilié aux Cases, près
de St-Maurice, a été victime d'un ac-
cident de forèt. Alors qu'il coupait
du bois dans la région de Val d'Hliez,
le malheureux bucheron a été atteint
par un tronc. Souffrant d'une j ambe
cassée et de contusions, il a été trans-
porte à la clinique St-Amé, à St-Mau-
rice.

Monthey et le lac

Piéton
happé par un train

COLLOMBEY (FAV). — Hier après-
midi, vers 14 h. 30, M. Marius Proz,
domicilié à Chàteauneuf , qui traver-
sai! les voies devant le café des Col-
lombes, à Collombey, a été happé par
le train de l'AOMC qui l'a touché par
son avant gauche. Le malheureux a
été transporté à l'hòpital de Monthey,
souffrant de diverses fractures et con-
tusions.

Àccrochage
sur la place

MONTHEY (FAV). — Hier, en début
de soirée, un àccrochage s'est produit
sur la place de Monthey entre une
voiture neuchàteloise et une auto va-
laisanne. Il n'y a pas de blessé, mais
on signale en revanche quelques dé-
gàts matériels aux deux véhicuies.



La tension augmente en Algerie
On veut la chute de la dictature

MICHELET (Afp). — « La resistance au pouvoir ne finirà que par la
chute de la dictature et l'instauration d'un regime démocratique pour lequel
notre peuple a combattu pendant sept ans. Nous avons la certitude sereine
que la population nous est acquise et notre action, qui n'est pas un putsch
militaire, sera de prevenir avant tout toute provocation », a déclaré cette nuit
M. Hocine Ait Ahmed.

Cette déclaration, l'animateur du front des forces socialistes l'a l'aite
dans le nouveau PC qu'il a fait installer en plein cceur de la montagne kabyle,
à quelques kilomètres de Michelet, dans une bàtisse dont les Iarges murs de
pierres sèches et les couloirs voutés font penser à une forteresse.

M. Hocine Ait Ahmed venait de te-
nir une réunion avec le colonel Mo-
hand ou El Hadj, les députés Moura d
Oussedik, Ali Yahia , ancien secrétaire
general de l'Union generale des tra-
vailleurs algériens, Arezki Hermouche
et le colonel Sadok, ancien chef ma-
quisard et également député.

Le colonel Mohand ou El Hadj, qui
a revètu depuis avant-hier matin une
tenue kaki de combat, a déclaré pour
sa part qu'il ne retrancherait rien à
la déclaration publiée lundi par le
FFS qui qualifiait de « ridicule et
vaine » la mesure gouvernementale
par lalquelle il était relevé de son
commandement. Il a ajouté : « Je res-
terai le colonel qui a gagné ses grades
dans le maquis. Je ne suis pas assoiffé
de pouvoir. Les soldats et les officiers
ne tireront jamais sur moi et je tien-

drai le pouvoir pour responsable de
tout incident ou agression des Algé-
riens entre eux ».

A propos des contacts qui ont eu
lieu à Michelet entre les soldats de la
7e Région militaire et des gendarmes
envoyés par le pouvoir centra i et qui
ont quitte ce village comme celui de
Fort National avant-hier soir, M. Ait
Ahmed a déclalré qu 'il y avait eu en-
tre eux « fraternisation et communion
de senilmente sinon d'objectifs idéo-
logiques ».

Interrogé sur la suite que lui et les
autres membres dirigeants du FFS
entendaient donner à la situation pré-
sente, M. Ait Ahmed a déclaré que ce
qui relevait de la strategie militaire
était couvert par le secret. « Mais,
a-t-il ajouté, la manifestation de Tizi-
Ouzou a été le commencement d'un

processus dont les développements
dépendront du quadrillage policier et
des forces en présence. Notre disposi-
tif est avant tout politique et l'atti-
tude des militaires exprime avant
tout le mécontentement du peuple ».

Le leader du FFS a dit encore que
les officiers de la 7e Région militaire
qui ont exprimé leur soutien au gou-
vernement « ne sont que des instru-
ments du regime parachutés en Ka-
bylie depuis longtemps pour le ren-
seigner ». Il a ajouté que le comman-
dant Zerguini « était un ancien offi-
cier des forces de l'ordre frangaises
qui avait , en son temps, combattu
contre les patriotes algériens »

Interrogé enfin sur les moyens
financiers dont il disposait et sur d'é-
ventuel s contacts qu 'il aurait pu pren-
dre avec des puissances étrangères ,
M. Ait Ahmed a répondu à la pre-
mière question : « Le peuple algérien
est un trésor inépuisable ». A la se-
conde question, ili a déclaré qu'il n'a-
vait pas pris de contacts avec une
puissance étrangère et que s'il en
avait pris il ne l'aurait pas dit.

Ben Bella supplie ses frères
de ne pas verser de sang

ALGER (Afp). — « Nous deman-
dons aux frères qui essaient de se-
mer le trouble de ne pas répandre le
Bang. Suffisammcnt de sang a déjà
coulé dans le pays », a déclaré M.
Ben Bella dans son discours.

« Mohand ou el Hadj et Ait Ahmed
nous parlent de socialismo , nous leur
demandons de quel socialisti!e il s'a-
git. Leur socialismo pourri ou le no-
tre ? Répondez-leur », a dit le prési-
dent Ben Bella. Cette phrase a été
saluée par une ovation de la foule,
qui applaudii très fréquemment.

« La majorité des manifestants du
meeting de Tizi Ouzou sont ceux que
nous avons dépossédés par les mesu-
res d'auto-gestion. Leur sort est lié
aux comptes en banque qu'ils ont à
l'étranger », a poursuivi M. Ben Bel-
la.

« Je dis à nos frères de Rabat et
de Marrakech qui ont masse des sol-
dats à nos frontières — a déclaré
d'autre part le chef de l'Etat algérien
— j e leur dis et j e leur rappelle que
800 000 soldats francais n'ont pu vain-

cre ce pays. Cette concentration de
l'armée marocaine, et les agissements
du FFS à Tizi Ouzou, prouvent qu'il
s'agit d'une action concertée. Tout ceci
a été trame dans l'ombre à l'étran-
ger », a affirmé M. Ben Bella.

« Nous disons à nos frères du Ma-
roc de mettre fin à leurs exactions
envers leurs frères algériens , qui ré-
sident depuis 20 ans au Maroc, et qui
sont chassés impitoyablement. Ces
frères algériens sont dépossédés de
leurs biens, en contradiction avec les
accords que nous avons signé derniè-
rement avec le Maroc pour que cha-
cun des deux pays respecte les res-
sortissants de l'autre », a-t-il dit.

« Nous savons, a-t-il ajouté , qu'il y
a des gens qui pensent que leurs ma-
nceuvres à Tizi Ouzou allaient nous
empècher d'envoyer notre délégation
à Moscou pour réaliser un accord so-
viéto-algérien. Je leur dis que cet ac-
cord se fera malgré eux. Je leur dis
aussi que j'irai à l'ONU et que j'y
prendrai la parole. Mème si je dois
aller et revenir le mème jour », a af-
firmé le chef de l'Etat algérien.

Socialismo
indispensable

SCARBOROUGH (Afp). — « Si le
socialismo n'existait pas, il faudrait
l'inventer pour parer à l'automation»,
a déclaré hier matin M. Harold Wil-
son en ouvrant devant le congrès an-
nue! du parti travailliste un grand
débat sur la « revolution scientifi-
que ».

Applaudi pendant plusieurs minutes
par les délégués, le successeur de M.
Hugues Gaitskell a toutefois ajouté
que le parti travailliste se refusait à
ètre « doctrinaire ». Le but du pro-
chain gouvernement travailliste sera
d'instaurer une fructueuse coopération
entre le secteur public et le secteur
prive.

Chute d'un avion
STOCKHOLM (Reuter). — Un avion

à réaction du type « Lansen », de
l'aviation suédoise s'est écrasé au sol
sur la còte meridionale de la Suède
près de Sirrisham, mardi soir. Les
deux pilotes n'ont pas été retrouvés
et on pense qu'ils ont péri.

VALAIS . VALAIS »
Rencontre

des gouvernements
bernois et valaisan
Dans le cadre de la rencontre des

gouvernements des cantons de Berne
et du Valaiis, leur programme les a
conduit mardi soir à St-Imier, où ils
ont été recus par la municipalité. Ils
ont pris le repas du soir à l'hotel des
Treize-Cantor_s. Leur présence a été
agrémentée par un concert du corps
de musique de St-Imier. Les deux
gouvernements étaient accompagnés
des chanceliers d'Etat. Aujourd'hui , ils
feront la traditionnelle randonnée à
trayera les Franches-Montagnes.

Pleins pouvoirs
pour Adoula

LEOPOLDVILLE (Reuter) — Le
président Kasavubu a conféré mardi
au gouvernement de M. Cyrille Adoula
les pleins pouvoirs législatifs jusqu'à
ce que la nouvelle Constitution de la
République du Congo entre en vi-
gueur. Le président a clos la session
parlementaire en cours après que
l'Assemblée legislative eut refusé de
se constituer en Assemblée consti-
tuante, ainsi que le président Kasa-
vubu en avait donne l'ordre il y a un
mois. Il a déclaré mardi qu 'une com-
mission mixte, qui a été constituée
lundi , doit, dans les cent jours sui-
vant sa première séance, présenter un
projet de Constitution que le peuple
doit approuver.

Républicaine depuis hier, la Nigeria
ne modifiera pas ses structures

PARIS (Afp). — Indépendante depuis octobre 1960, la Fédération de Ni-
geria est également républicaine depuis hier.

L'instauration du nouveau regime ne modifiera pas sensiblement ses struc-
tures nationales. La constitution républicaine diffèrera , en effet , peu de l'ins-
titution précédente. Par rapport à celle des républiques africaines franco-
phones et à celle du Ghana, elle presenterà l'originalité de ne pas concentrer
entre les mèmes mains la présidence de la République et la présidence du
gouvernement. Elle se rapprochera , par contre, de la constitution tanganyikaise
à direction bicéphale.

Le président de la République , qui
commandera en chef les forces ar-
mées, exercera le pouvoir exécutif
« en consultation avec le premier mi-
nistre », qu 'il s'agisse des affaires
étrangères ou de questions intérieures
telles que les nominations de magis-
trata.

Chacune des quatre régions grou-
pées en fédération compierà son pro-
pre gouvernement et ses propres as-
semblées régionales. Elle conserverà
de ce fait une large autonomie admi-
nistrative.

Les questions d' « ordre national »
— défense, sécurité intérieure, sante

publique, finances notamment — se-
ront du ressort du gouvernement fe-
derai et des deux chambres fédérales
(chambre des représentants et Sénat).

C'est sur un vétéran de la lutte
pour l'indépendance, M. Namdi Azi-
kiwe. que ses compatriotes appellent
familièrement « Zik », que le choix
unanime des Nigériens s'est porte
pour assumer la première magistratu-
re de l'Etat. Agé de 59 ans, M. Azi-
kiwe est diplómé d'études supérieures
de philosophie et d'anthropologie de
l'université de Lincoln et de l'univer-
sité de Pennsylvanie et docteur hono-
ris causa de l'université d'Howard
(Etats-Unis).

Rentree prodigieuse
Il danse le twist

PARIS (AFP) — Le Tout-Paris
a fait  lundi soir un accudì unani-
mement qualifié de dèlirant à
Maurice Chevalier qui, à 75 ans,
après sept ans d' absence de la
scène parisienne, reprenait contact
avec le public parisien du Théàtr e
des Champs-Elysées.

Dès qu 'il apparut sur les plan-
ches, en smoking bleu et le cano-
tier sur l'oreille, le teint rose et le
sourire aux lèvres, le créateur de
« Ma Pomme » fu t  salué par un
tonnerre d' applaudissements , hom-
mage d'un parterre où le corate et
la comtesse de Paris et plusieurs
ministres cótoyaient des dizaines

M. K parie du marche des cereales
particulièrement catastrophique

MOSCOU (Afp). — « Nous avons du acheter des céréales à l'étranger, dont
6 800 000 tonnes de blé au Canada et 1 800 000 tonnes en Australie », a déclaré
M. Nikita Khrouchtchev dans une allocution prononcée le 26 septembre der-
nier à Krasnodar devant les responsables agricoles du Caucase du Nord , et
que publient les « Izvestia ».

Apres avoir indiqué de l'URSS était
souvent sujette à la sécheresse, par-
ticulièrement en Sibèrie occidentale ,
dans le Kazakhstan, dans la Volga
et l'Ukraine meridionale, le président
du conseil soviétique a souligne que
comme d'autres pays européens, l'U-
nion soviétique a souffert d'un hiver
1962-63 extrèmement rigoureux.

« Voilà pourquoi, a-t-il poursuivi ,
les céréales d'hiver, le blé surtout ,
ont gelé sur de grandes surfaces et
qu'il a fallu procéder à un réense-
mencement avec d'autres cultures.
Nous n'avions plus la possibilité d'ob-
tenir une bonne récolte ».

« En outre, a ajouté M. Khroucht-
chev, l'été a été assez sec et chaud.

La temperature elevee et l'absence
de pluie ont été constatées au mo-
ment mème de la croissance des cé-
réales ».

« Ces conditions climatiques défa-
vorables ont créé en 1963 une situa-
tion difficile , a poursuivi le président
du conseil soviétique, et nous ne pour-
rons pas réunir la quantité de céréa-
les sur laquelle nous comptions. Dans
ces conditions, le comité centrai du
parti communiste de l'URSS a dù s'a-
dresser au parti et au peuple pour
leur demander d'utiliser les céréales
d'une manière plus économique tant
pour l'alimentation que pour la nour-
riture du bétail et les besoins techni-

ques. Si nous les utilisoi _ avec eco-
nomie , les ressources de pain disponi-
bles seront suffisantes pour approvi-
sionner normalement la population ».

Auparavant , il avait indiqué que le
« comité centrai du parti elaborati
actuellement des mesures qui permet-
tront de créer une base stable assu-
rant au pays la garantie de récoltes
élevées des cultures , et avant tout
des céréales ». A cette fin , a-t-il
précise, le comité centrai se réunira
en session plénière fin novembre pour
étudier la question de l'industrie chi-
mique et de la production d'engrais,
après quoi « nous préparerons et tien-
drons probablement un autre plenum
du comité centrai consacré aux ques-
tions agricoles . afin de trouver les
moyens concrets pour réaliser le pro-
gramme du parti dans le domaine du
développement' de la production agri-
cole ».

Une pluie de parachutés

Au cours' des grandes manoeuvres des troupes de l'OTAN en Turquie, un mil-
lier de parachutistes de la 8me division américaine d'infanterie aéroportée ont
effectué un saut collectif. Armes et ravitaillement prennent le mème chemin.

de Maurice Chevalier
à plus de 75 ans

de uedettes du monde des Lettres
et des Arts.

Le célèbre fantaisiste f i t  alterner
ses gags , ses souvenirs, ses numé-
ros de mime, avec des chansons
interprétées tantòt en frangais et
tantót en anglais, avec l'accent qui
avait conquis New York.

Ne dédaignant mème pas le
twist , Maurice Chevalier a tenu sa
scène une heure et demie durant
et lorsque , après dix rappels , il
s 'avanga sur le devant de la scène ,
visiblement ému, sous une pluie de
f leurs , ce fu t  pour dire simple-
ment : « Vous m'avez donne la
plus grande , la plus belle soirée de
toute ma vie ».

Un demi-million offert pour la tète de Valachi

Une récompense de 100 000 dollars, soit environ 420 000 francs suisses, a été
mise sur la tète de Joseph Valachi par les organisations de gangsters améri-
cains. En effet , cet ancien « collègue » qui purge une peine à vie pour meurtre
et trafic de drogue s'est décide à parler à la police , et comme il sait de quoi il
parie, il n'est pas étonnant que les gangsters aient promis cette somme à qui
le tue ou le livre à eux. Valachi a été place sous protection militaire , ce qui
donne une idée de l'importance que l'on donne à ses « propos ». Voici Valachi
(au centre) amene vers la salle où il parlerà devant une commission du Sénat.

ces jours en Turarne
_______ * 4fe il.

Ils depouillenl
un pays...

POINTE-A-PITRE (Afp). — « La
junte militaire dominicaine n'a pas de
tendance politique définie. Il s'agit
d'un coup d'Etat typiquemenit latino-
américain . dirige par cinq chefs mi-
litaires qui voudraient des privilèges
pour eux et leurs amis, et dépouiller
pour cela le peuple dominicain », a
déclaré M Juan Bosch , ancien pré-
sident de la République dominicaine,
à son arrivée à Pointe-à-Pitre.

A PEKIN (Afp) . — Un demi-mil-
lion de personnes ont participe hier
matin au défilé sous la porte de Tien
an Men , à Pékin, à l'occasion du 14me
anniversaire de la République populai-
re de Chine, annonce la radio de Pé-
kin.




